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N.B. Le compto-rondu anal;;.,--tiqus, qu:i. est le compte rendu 

offic:!.el de cette séi:mce, parG.1tr.a proYisoirement sons 

for.:no de documant mirrlogre.phié (T/SR .192). e 3ost a ce 

document que les représentant.s :pouri1 ont a.:pporter lev.rs 

corrections. 
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Les textE1s a.oí'init.ifs de ces .co.m:9te-rendu.s 

seron-t; 1·éuu:i.s en Yoltm.e. 
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EXJIJ~ DES RAPPORTS Jl.NNUELS 

H~~-l=;~nó~~~eE.:,"lf~ép _l_e
0 

30_¡t,:in J.948 -_E.<:J?_J2ort. !._u_~~2. 
rédaction (T/381) • ~~·----

Le P.RESIIlE,_:¡T : La séance eat ouverte. Nous allons achever 

1' examen d.u :rirojet de rap:port sur l 1Ile de Nauru. Nous en étion.s 

res tés a la :9age 13 : 11 social advancement!! . . Nous avions é(ji voté 

le, :paragr.aphe 14; · 11 nous reste a voter los }?aragraphes suivants; 

nous comrr.Lenceror..s par le paragrap:i1e 15~ "discriminatory practicesn, 
' ' 

M. HOOD (Au.stralie) ( interprótatio:n de itanglais): 

.J 'aYais signaló, a propos de ce r,ara.grüphe, que le sous-titre 

"J.')ratiq_ues dis~rim.inatoiresn d.evait s 'etre g1is8Ó p~r ir.advertance 

dans ce projet de rapport. 

Nous a·rnns le souci d'évitar tout parti.-.pris da.1s le rapport 

et puisqu 'i'il ne a tagi t que d 'un titre, je crois qu riJ. eeralt préférable 

d 1 em].)loyer uni xpresaion qui ne soit pas susceptible diet.re j_nterpr8tss 

dans un sens ü,~· .. iJ.a~cieux, ,Je' erais que d.ans les e.utres :tapport,s ,poi;~ 

l'étudc de ce genr.e dtobservs.t.iona et c.-9 conclusions.., on avai~ 

irles droits de 1 ihomme et les libertés fonclamentales; 1 • 

Le PRESI!lENT : Je demanderai au J?résident du Co:.nité e.e 
rédaction de bien vouloir noua dire siil serait :possible que le 

Ccm · ,/ présentat un ti tre donnant satisfaction sur ce point aux 

obs ,.~}tv ,tions formulées par le re:prés entant a.e l 1 Australie; on pou:rrai t 

:peut-3tre se référer a.ux précédents da..-is d 'autres rapports. Peut--e-t:re 

en effet"les droita de l'homme et les libert,és fnñc.a.."!lente.les 11pourrai·t~il 

etre ado:pté comme titre ? Monsieur Laurentie pourrai-t;-il nous 0uggére:!:' 

un titre ? 

M. LAUP,ENTIB (France): Je crois en effet que l'on pou..rrait 

adopter un títre plus général et plus élevé, d'autant plus que la 

recommandation elle-meme ne fai t d 'ailleurs alluaion qu 'aux d.ispasi t.lc::s 

légales ou ccntractuelles - en tous cas aux dispositicns écritea -

qui existe:1t dans Padministration de P':tle ce Nauru. On pour:r-ait 

prendre le tH,re '~Droi ts de l 1horrrme11
• 

Le PRESIDE:NT : Le Conseil acce¡:,terai t-il él.e remplacer 

uDiscriminat.ory practices'' par "RunJan rig.tits 1
' (:1.roit,s de itho:rnree) ? 

S'il nfy a pas dto~jection, cette modification sera adoptée. 

f.~ ... .:-1!~2:~fication est adoptée. 

Le PR"ESIIBNT : Nous allons voter sur ll:B paragra:phec(-.~u.ivar:.ts.-• ;-
,, + ... 1, Il est ;procec.e au Youe a main .. evee. 

-- .. -Qn ....,,~--·-----
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!'-?,i~ ;..,5- 1r:;,~~.,n.~n:;,."\í1?,~r.r..t•1>~':'.')~~r;1-r-.1\',¡"'j· ~~'8~-i~ast ado:pt~ $ 

~ .... lli:~.-.!~ ~~:1.4.J._:/';\'l:cf_·-.;..~'-JÍ~~"t .. k ·r¡·: ¡~-!. ,;'• .. \/.~.:"\.:[~~•"·• ~u. --- - -.-·~_:__,~~ ...... ~•·--•-....,~~..:~ -- _.;,,,. --. . :.-~ ..... - ·." • - .,:, ·-· -~ - , 
Par '1 -n.,.~u ., . . , .• . ,""he ·j6 eet a1lm::ite. -G-..!.., u. contra une, ~o .i;:t...:'uLt·c ... !:'~ ... .,.,..--.::,,,.;,:.--

~'\r 7 !,~X con:tre zéro, le 1)aragra:p:.1e J..7' eat c.doptf. • 

M. ltODD .-(Aus~ralie) (interpróta.tion de l'angJ.a!n)i En ce qui 

• -AC't\.c'=fr";a ie i,ar~a]?he 18., je ne m'y oppose :pas en fait, :mais je 
· .. :. { · . . . • . 

• • ••01-uie ·lu.e 'le Conae11 doit savoir, ou devrait savoi:-, tt.ei toutes 

lee d: .E1?oaitions S:pécifiques aux terI!les de cette Eiugge'3tion ne 

rele'V• iraient ];las entierement de 1 'Autorité administrante. Les 

ouvrü-1rs chin.oie sont recrutés, en gJnéral, par :i. t .Agence du Gouver­

nem.3r .t de liong-!fong et, cela :par un e.rrangor;wnt avoc le Ct,mm:iseaire 

angl~.is~ Je ne sais paa dans quelle mesure la Puissa.'1Ce ailmin:1.Ertra.nte 

r:>on·.cra influ:ancer les d..isposi-!;ions d.es contra-tís d' e:z1gageIJ1€.nt; 

j !e.:,. des doutes a ce sujeto Le Conseil doit done se rendre con,IYtie 

qu tn11. ado:Ptant cetta reccIIlI!JSndation !l ne ¡:,eut peut-etre paa sfattendre 

a d-3a résultats tres tangibles pour les ra:i.sons que je viene dliénoncer. 

Le PRESIDE!IT' J. Le Conseill.me !)ermettra. d.iévoquer, a ce sujet, 

e ertai'::ls scuvenirs person..TJ.els. J 'ai eu. l 'occasion de trai ter tres 

lo:1guement de qucstions d 'émigratio:n de travailleurs chinois pour 

lo. construct:ion des chemins de fer du Congo franqais de Pointe-Noire 

a Brazzaville, et également du transport d' 01.t,riers ruma.mi tes ame 

HoU'lelles-Rébridese 

La question qui fait précisément l?objet clu paragraphe 18 a été 

tres longuoment discutée; nous dÓsirions que la plu:part des omTiers 

:puissent el1'lt'lener leur famille afin de les stabiliser sur place. 

Ncus savions que les conditions de vie étaient assez difficiles 

dans des régions encare tout h fait arriérées. CepeDdant, nous 

nous sommes heurtés a la volonté meme des candidate qui vou.laient 

s!expatrier d.ans cas régions pare$ que des salaires tres élevés 

leur étaient assurés, mais ile voulaient laias9r leur famille en 

Chine, en Annam ou au Tonkin et 1 ui • envoyer leurs économies. De 

sorte q;¡e dans les deme ca.s tres peu de fe:rames sont parties avec 

leur mari; les hom:aes parte,ient seuls. Com!lle leur contra-e 6tait 

dtun an, ou de deux ans, o~ de trois ans, l0ur but d 1expatriation 

était de gagner davantage que lé. ou ils habitaient e-t; d'emroyer leurs 

économies a l,eur farLlille. Ces holl1Ill9s pe.rtirent done seuls par leur 

propre volonté. C 'est une ques"!:J. on e;~trememe:nt difficile a résoudre. 

Je me J;)er.élets de vous aigr.ale~ ceci car j 1ai eu moi~rneme 

l'occasion do d.iscuter lon&,uement ce :probleme. 
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~1_y2._ix c~~~!'2.1... le pa1~gr-a.P1J¿~_l8 e~~~~ . 

M. RYC:KMA'NS (B11lgique): Je pro¡:,ose mr amer:.dement -€e:cd.ant 
a EU]?-primsr les mota ~i lowering the propoae_d rental of :e 12 a. yee.r". 

Le tc:te deviendrait le suivant : 13 the Admi1;listering_ l1uthorlty 
~. • . t 

shou.J.f_ consider the :posaibility of t .:ili:ing 1nt .o~e.9o ci,: .~t · t t _n _.n't:~~.,ity 

OJ>.L • • •.· ••• ;'e .. •no,~+-s t pay" . • -., . ,1.:i;:- • . ,,,. . ;.w., . ., ._ o 
. ! 

. : .. : \. ... : 

L . 

/ \ 
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Le motif do cct c.Ir.cndomont, e 'oct 'que lo loyor roprécentf 1;20 po~.n.1 

cent du coú't d~ le. mo.lcon, et il mo l)!'.rutt dérniconneble de dr¡mnndor cotto 

rédt1ction,. 

M. SáYRE (EtQtc .. Unic d'i-.1n.ériquc) (intcrpréto.tion de :.rnngluio) : 

J t ,, ' ' d l A e.v-o.ic _ intuntion do fo.iro une ci.,ggoction a peu p:::-eo o.ne o moLlC cene 

que cettl, du ropréoontc.p.t do le, Bclgique. Elle concicte a cupprimcr lec 

mote :.- ."cbould concider the poccibility of loworil,g tho prop_ocod rentcl 
of J;. 12 á yoo.r" . et de : .. oc remplr.cer I>Qr : itchoulcl cncuro thc.t tho ~onto.l • 

ccto.blic.hoi ic not out of proportion11
• 

M~ RXCKMANS (Belgiquo) : Jo me rnllie a cotto forllltlloo 

Lo PRESIDEN'f : Jo va.ic done mottro cct emoridcmont cux voixo 

I.1 _ o E. t _pr_os_ é~é _e·!~ !º1e ...;.ª _ ~.i!! !_c!é!?. _su!. ! 1 E_tnp_nio~c!l t _ n~ .EC!ºC.~PE.º .. )2." 

.. fe!. §. !.01:_x_c~n.t .. :2_ ~ér_o.!. !'E.m.s.r1:lcE.!C!!t_o.s_t_c.iop_té. 

!,l_o.s_t_P!.ºS.és_é_r.!!. y_o!c_a_IllE_i!! !_cy_é!?_ E.U:!.: !º_IJE-_rE_grc._ÉñE_ !9.z.. ~i!!c! ~~n_S:.é_ 
-Rouoing-. ·ot cur lo po.regrnph0 • 20 - Educctionc.l c.dvcncemont. - - - - _.,_ - ·- - -· - - - -: - - - - - - - ~ - - - - - - - - -

Lo PREEIDENT : • Nouo puci::onc m:dntonent a lo. pcrtic ·rrI du r apport, 

Obccrvctionc deo mcmbrcc indi•1ridu0lo du Conceilo 

S'il n'y . r. pe.e d 1obccrvntionc pnrticuiH:rec, jopropooc au Conccil el.o 

procédcr co1nmc nouc l 1ovonc fa.it pour loe ro.pportc précédcntc et d.o vot6-

cur 1 1enocmblo de la. partio III. 

M. INGLES (Pnilippinoc) (intorprétction do l'cnglnic) : jo vou­

dro.ic dgnclor une orrcur typogrcphique qui c''oct gliccéc a le. coptiemo 

lignc, a.e l a. pego 22 du doct1ment T/381. Le prcmicr r.i.ot de ccttc ligne d0-

vro.it b'tro 11Europccnc" o.u licu do '1Ikurucnc 11
, e.fin que lo. phro.co ce J.ico 

corumc c;uit ; ".,ºº thct o.11 thc kcy pocitiono in tho c:d.miniotro.tion contimrnd 

to be aeld 1:-y Europea.ne". 

M. SCLDA.TOV (Union dec Républiqucc oocinlictoc cóviétiqucc) 

(interprétntion du ruccc) : Je voudrc.ic fnirc uno rc~~rque eu cujot du titro 

de la. pcrtic III du rcp~ort cur Nr.uru. 

Lo Com.tté de rédcction cvo.it cxnminó le quoction do cnvoir cor.rncnt on 

ulleit intituler cctto troioiemo pcrtico Ce point n déja été Qébcttu a 
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plucieurc ropricc c .IJ. u é t G coulcvé por 10 rcprécontc.nt do l 'Union coviétiquc 

et uucu:i deo mombroc du Comité a.e rédo.ction no e ' e ct opp~cé a l'odopticin 

du titro ouivent : P,<..trtio IIIe• Oboervntionn, conclucionc et recom'tllQndectior:.c 
deo mom~roc du Concoil. 

Lo ffiESIDENT : Cotto q_uection nve:.it déj.l été dcibo.ttuo !lior, ot 

j 'c.vo.ic indiqué qu tuno décioion pribe ¡m.r lo Comit•§ do r éda.ction qui n éla.'bo:r·~ 

lo rc.pport cur Ikuru no lic.it évidolllIIJ(;nt po.c l 'en::;emble du Concoil; 
' D' nutro pc.rt, jo vcuc o.i ro.p.:_.Qlé lED précédentn et le. déciCion do cn.rn.c-

t8ro généro.l intervenuo l ' ennée dornierc, a cnvoir que, pour touo los rc.p­

portc, le. pcrtic III i:.:orr.i t inti tuléo ; Obccrvo.tio!ill doc mcmbrec indi vi duele 
'• 

du Concoil. C 1oot pourquoi nouc a:1ronc :mc.intonu ce ',~i tre deme loe doux rnp-

portc qui ont été précédommcnt ndoptéc cur la Nouvollo-Guinéo et cur lec 

!leo du Po.cií'iqueco 

M. SOLDf,TOV • {Union deo Répu'bli9.ueG. cocic.lictoc coviétic:¡µoc) 

(ir.tcrprétc.tion du rucco) : Je no voudrnic pee m'éten,tre trop longtcmpc 

~cur cotte quection, roic j Yc.._imorc.ic · rappolcr_ qu 'e.u d~l:ut do ccttc coccion, 

o.u cauro d 'une réunion officieuco dcc membrcc du Conce:'..l, il cvo.it été co~vonu 

que l ec rc.pportc cero.icnt compoc; éc de troic pc.rtiec et que ln troici_cmc pcr­

tic corc it intitulée· ·~ Obcervntionc, conclu ci0i.1C et rocoramnndctionc dcc 

mcmbroc du Concoil. Celo ovc.it étó clo.irem~nt cntendu et lu ceulo mod~fico.­

tion qui nvpit été npport(fo é tc.it lo. nuivo.nto: "dií'féronta mo:mbrcc du Conceil" 

e.u licu do · : "diff( rontoc délégo.tionc du Conoeil", commc :•.o p:::-opocnit k 

délégntion coviétiquo. 

Cctte cuggcction c.ve it été fo.itc pcr lo ropré cento.nt óu. Roynumo.:.uni 

et je no mty nuic pnc op..,. océ. Cette formule o.voit été confirméo 

pc.r le Conooil lui-mb'me, ·dont o.ucun membre ne e ' é to.i t oppocé a l ' ndoption 

do ce titre. 

J'ni ter.u a rc.p:9oler ce fuit ou Concoil., 

Il cct nrocédé cu voto a IrE..in l e V"' ÓC • cur l 'oncemblo de l r: pc.rtie III ~ -----------------------------------Pcr 6 voix contre zéro 1'1onccn::bLc' do l o. portio III cct c.doptée ___________ ¿ ___ ~--~-------------

Il ect procédé e.u vote a me.in levc'.'fo cur l 1encomblo du r c.pport cu~ -----~---------------------------Nc.uruº . 



Mo ROOD (J: .. uctrc.lio) (intorprétntion de l'o.nglcio) : Do.no le ccc 

du rnpport cur la. _Nouvcllo-Guinéc, j'a.i pu, en tc.nt que rcprécentnnt de la 

Puio~oncendminiotrcnte, me _rcllier a ln mnjorité du Conceil. 

En ce qui concorne _ lo rnpport our Ncuru, je ms ouic n"pctonu, !)Cree que, 

commo je l 1ni déja indiqué cu Concoil, ce ropport conti_cnt dec obcervc.tionc 

et roconmi::mda.tionc. qui ne cont peo treo clrdrec pour l 'f.utorité a.drainictrc..nto 
.. . 

ou _ q~~-' A::u+G certc.i?c ca.e, ne cont pes c.ppliccblcs a ce, otcde de 1 rc.dli1inic-
. . , l • 

tro:tion _de Neuru. Pour cec roiooru;, j 1ni c:ru préfércble de m 'c.bctenir o.u 

courc du vote* 
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M. RYCK:1/JANS . (Belgique) : Jo me _ nuis abstonu sur l'enscmblo du 

rnpport, pc.1·ce que j 'c.i pu consto.ter qu'un voto sur l'enscmble du rnpport 

cst; susceptible d' intorprétution OJ:'.ronée dnns le publico Los gens croicnt 

que lorsq_u':une délégo.tion n voté 1 1onsemblo du rnP;port, ellenpprouve :pcr 
l' ,.. _ a-mome ~es roco:mmnndc:tion1? qu:T. ftgurent dn:is le- !'2.pporta En rénlitó, ce 

sur g_uqi j 'o.vnis donné mon vote o.ff irmn tif dnns le c;as d '.o.u tres ro.pports, 

c' ost sur ln tr-nnsmissi::,n a l 'Assomblée générnlo du rnpport contono.nt los 

roco:rnrnendntions, v.vec 1 1 indico.tion du nomb:::-e do .votes que cha cune de ces 

rccomrnnndetions e · obtenuo En ce scns, on pout votcr poux· le. trormn:tission 

a lf.Assemblée générale d'un rc.pport que Pon considere comm.e étant corrcc­

toment étnbli, commo trnduisnnt exnctement les votes du Conscil de tutcllc, 

so.ns, pour cele, modifier son opinion sur les rocorflIIlnndetions cont:r.e 

lesquolles on e voté. 

J•o.1 conste.té que, dnns lo public et dcns ln presse, on interprete 

un Yoto c.ffirmntif cornrne une epprobc.tion de tout ce qui oe trouvo dcns 
le rnpport. Do.ns ces conditions, étnnt donné qu'il y c. des recommc.ndn-

t.ions sur lesq_uolles jo me suis c.bstenu et d'o.utros contre lesqucllos 

j 1o.i voté, 11 ne m'n pns été possible do donncr un voto nffirmntif sur 

].'ensemble. 

EXAMEN DE PETITIONS 
Projets do résolution prépnrós pr r le Secréto.riot (T/W.8) 

Le PRESIDENT: Nous nllons pe.seor eu point 2. do notro ordrc 

du jour. Je penseque vous o.voz tous pris connnissnnce do ce documont, et 

~uo nous pourrons po.r conséguent le pe:::-courir tres rnpidomcnt ot procédor 

nu vote. 

M. SAYRE (Etnts-.Un:ts d 1Amérique) ( interprétction de l'ongle.is) : 

J'o.i luce document, je erais qu'il est corroctcment étc.bli, et contiont 
tout.es les suggestions, cor~octions et propositions ~ue nous GVons formuiéos. 

Jtni deux suggestions a fo.irc. Penooz-vous, Mole Présidont, que 

1 1on votero. ce docurncnt de.ns son ensemble? Do.ns ce cns, jo forei mes 

doux suggestions mo.intonnnt. Mnis oi l'cn p:rend c:ic.~uc réponse sépnréL:ent, . 

je présenteroi clors mes obsorvntiono o.u momont opportun. 

Le PRESIDENT : Nous pourrions votcr sur l' ensemble du documont, 

e.fin de gc.gncr du tomps. Nous prendrions nlors note des observntions~ 
Jo donne ln pn~ole a M. le représento.nt du Royoume-Uni, et je vous donnorQi 
0nsuitc 1n pnrolo, M. Scyrc. Nous dcvons snYoir conrmcnt nous nllons procédor. 
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Sir Alc.n BUR."1S (Royo.ume-Uni) (intorpréto._~io~ de l1c.nglcis) : 

Il s 1eg:lt do doux pét.itions figuro.nt cux po.ges 9 et 18 du documont, pour 

lesqucllos je voudrc.is suggérer dos omendcments. Je erais que ces pessc.gcs 

no rofletent pes exo.ct,ement ce qui s test :po.ssé e.u Conseil, et je pcnso 

~u 1 il .est préféro.ble de prcndre - sé:po.rément cho.que réponse, ofin qu'il soit 

possiblo · d'npporter dos omendements. 

• M. • SOLDATO'i (U:i1ion des Républi~ues sodolistcs soviéti<;_uos) 

( intorprété-.tidn du russc) : Jo ponse g_uo nous nllons eY.D.!llinar chncuno 

des décisions :proposóos dcns l' ordre ou elles figurent do.ns le documcnt, 

uno á une. 

Le PRESJJ)ETu"T : Nous c.llons done procéder a un vote sépnré pour 

che.que répons e n ux pét i t ions. 

Tout .d'nbord, a 1r pago 2, vous o.voz la :pc.rtic introductivc. 

M. INGLES (Philippines) (intorprétc.tion de l'nnglnis) : 

Jo no me souv1ens pc.s que le Conseil nit pris une décision précise sur 

cette pétition. Pcut-ctre le Secrétc.ric.t ourr.it•-il 1 1 moc."bilité de nous 

donncr connnissnncc du proces-verbcl de le. dornierc sónnce, qu1. indique 

ln position que lo Conseil nvcit prise sur cette pétition. 

M. NORIEGA (Mexi~uo) (intorprétction de l'cspngnol) : Je no 

crois po.s q_u' 11 so:!.t opportim de dfocuter ponr so.voir si l'on o.. dója \ 

pris une position ou non. Nous avons un projet do résolution deYf'nt 

nous, nous nllons discutcr ce projet, voir si nous c.vons des mncndo­

monts a proposcr et nous pourrons régler lPnffniro en cinq ou dix minu­

tes. Je no pense pns que nous gcgnions un c,vr:nto.gc quelco!'lguc a dis­

cute!' pour snvoir co q_ui s 'est pc.ssé nux nutres sénncoBo Nous c.vons un 

p::cojet. do rés olut.ion, di~cutons en. 

M. TIYCKM/.\.NS (Bolgiquo): dn dit ~ue Pon ost en prér:n:rncc drun 

projct de résolution; non; r..ous sommes en pré0oncc d !une :::-'édo.ct.,ion pc.r 

le Socrétnrint de ln 'décision prisa pe r lo Conscil. 0n n ~o. plus a discutor • 

le fond. On o., simploment a exc.minor si lo Socrét.criat n trnduit 0Anctom0r.t 

les décisions ~u1 ont été prises pnr lo Conseil. 

Il est procédé a un vote a mn1n levéo sur lo proJet do ~éso------· -- - -- - - -- --- - - ---- -- -
lut1on figurnnt ~ ?-º ,!:~~ ~ du documont ".D(:i e~ 
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Lo P~SIDoo.· : No-U:s ."po.ssons a ln pnge 3 • de ce document réporoo 

M. RYCI~MANS (Bclgi~uo) Je ~egrette ~e deyoir soulever une qucs­

tion do procédure, :mnis j 'esti."lle que vous ne pouvez pos remettre •o.ux voix 

les rúsolutionso S-;,¡pposcz, por exemple, que _le Conscil prenne mo.intenc.nt 

uno nutre déc:i.sion? Qui:l.l vote cutromcnt -g_u'il no 'l'o. 'fcit ·-· l'nutrc 

jour ? Est-cc que le Conseil n décidé de revertir sUr les 'décisions P;t"iSOS 

l'c.utre jour ? Aujour.d'hui nous o.vonn do~ -gens qui votent con-~rc une rcfoo-

:, ,'. ;)) .. u~io1ú Ma is l' on n I c. po.s a voter pour ou centre un~ rés olut ion. On a votó 
' pour ou controla ?ésolution a ln séance précédente du Conseil. 

Lo. soule ques•cion qui se pose nujourd 'hui ost de so.voir si le Secré­

tnrio.t n trnduit exnctcment les résolutions prises par le Cor..scil~ • 

Supposez g,u'nujourd 1hu1 le. mo.jorité vote de.ns l'nut:re sens, -o.lors 

c¡u'on, n'n pris o.ucuno décision pour renvertrnr los décisions prises lfo.utro 

jour ? 

.. ' ) ·-

• ¡ 
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Le PRESIDENT -: :·:L .1 observattori , du rep:réaentant de la Be~_giq_ue es, 

l)llrfaitement justifiée. Il s'agit pour nous de savoir si les projets de 

résolution préparés par ,· le Secrétariat sont conformes aux décisions ar.té­

rieurement priees · pour chaque pét tiona Néanmoins, com::ue vous avez devant 

vous d~s projets de résolution, je dois soumettre au vote •.•• 

M. RYCKMANS (Belgique) : Non, Monsieur le Président. Je vais 

· · vous donner un exemple cóncret. Je suppose que nous somrnes ici devant la 

:pétition de Mrs. Kate Salzmann. En ce qui me conéerne, J'ei été d'accord 
~ l' ' ' ' 1 pour ~econnait~e - et la majorité du Conseil a ete ega e. 

ment - qu'aucu."le action ne doit ttre prise par le Conseil. Supposez ma.in­

tenant que je dise, moi, : " Non seulement le Conseil ne peut prer.dre aucu1 

action, mais il est inco.mpétent po~ s'occuper de cette pétition", et c;.ue 

je dise ·ensuite: "Le Secrétariat a mal tro.duit les intentions du Conseil: 

:P8rce que les intentions du Conseil n 1eta ient pas de rejeter la pétition, 

mata de refuser d'en connaítre. Je voterai cont:í:'e, alors que J'ai voté 

pour la non-considération de la pétitio . par le Ccnseilo 11 

On peut1 done, aujourd 'hui, etre amené 9. voter contre la formule du 

Secrétariat, alors qu'on a voté pour la décision acceptant ou rejetant 

une pétition. , L_es décisions ont été prises. · 

Le PRESIDENT: Avant d'entendre les dewc orateu~s inscrita, 

je voudxais ind.iquer au Conseil qu'il serait, je crois, possible de 

tourner la difficulté que j 1ai signalée, .?, suvoi:r que nous avons devant 

.nous des projets de résolution. Nous pourrions passer en revue chacun 

des _p:rojets de réponse. Les membres du Conseil formuleraient leurs obser-

vations. Nous ferions les modifications jugées utiles et nous pourrions, 

alors, par un vote global, accepter l'ensemble des projets de résolution, 

c''est3.-dire procéder a un seul vote sur l'ensemble de ces documenta, apres 

avoir .examiné cheque réponse en particulier, ce qui donnerait aux membres 

du Conseil ltoccasion de p~ésenter leurs obse~vationsº 

M. RYClWiAIJS (Belgique) ! Il s 'agit d ':examiner la cor.formité 

de J.a rédaction du f,ecréta:'Ciat avec les décisions pxises· par le Conseil., 

·C'est la seule chose que r;ous ayions :?J_ fa:!.re en ce mo.Dlerit, Il fauc.ra:i.t 

demander oi q~elqu'un a, en ~e mcment, des observations a faire sur la 

rédaction, et si c'3 n'est pas le cas, l'ensemble sera·:adopté comme étant 

une formule du Secrétariat. 

Mo SOLDATOV (Un ion des . !q)ubliques socia listes soviétiques) 

(int.erprétation du ruese) -: Il rne se.mble que nous risquons de perdre beau­

coup de temps en d.iscutant cl'une question déja tranchéc au cours de la 

I 
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g_uatrieme session du Conseil et apres une longue discussion qui nous av.: : 

pris pas mal_ de .:'.€ei'..ips .. Nous avon~, alors, déoidé qu 'un document analogi.;.s · 

du S~crét~riat serait examiné, ·pétition par :pétition, et gu'un vote ser: · 

pris de la meme fagon. Il á été précisé récemment que, lorsque ce docu.:.'= 

_aura été pl:'éparé :par ;Le Secrétariat, nous pourrons voter s~ chaque pst~-· 

tiono Si vous vous en souvenez, j'e.vaio soulevé cette question
0 

Il me e) 
ble qu'il nty aurait, maintenant, aucune difficulté a ce que nous votic~ 

sur chacune des décisions, telles c¡u 'elles sont formulées, de faqon 1. 1r-:· 

mett~e ~ chaque membre du Conseil d'exprimer son attitude définitive s1Z 
ne 

cha~ue décisiono Je penseque cela nous prenax,a pas plus de dix minutes, ! 

peut-é'tre seu.lement cinq minutes. • \ 

C' est pourquoi je demande que nous nous en tenions a J.a p:rocéd'!.U'e 

adoptée a. la quatrieme session du Conseil ... 11 est vrai qu'B. l'époque, M .: 

le représentant d.e _la Belgique s'y opposait, mo.is le Conseil avait tout' 

mgme pris la décision g, laquelle je vtens de fa:tre olJ.usion, -et • 

que nous suiv:tons la procédure fixée au oours de la présente 

session du Conseil, procédure analogue ~ celle qui avait été suivie a 
la quatriefue eession du Conseilo 

Le PRESIDENT: M. Aleksander va vous lire la décision a la­

quelle se réfere le représentant de l'Union soviétigueº 

M. ALE'ÁSANDEn (Secrétaire) (intérprétation de l'anglais) : 

La diacussion a eu lieu au cours de la quarante-huitieme séance du Coü­

seil, le 25 mars 1949. Le compte-rendu de la séance est rédigé comme su: 

" Le PRESIDENT déclore que, comme le Conseil le lu1 a derrandé, , 
11 le Seoxétariat,sur la base des décisions que le Conseil ava:!.t 

"ado:ptées, a rédigé des projets de résolution gui figurent dans 
11 le document T/Wo7• Il sournet ce dccu.ment au Conseil. 

" M. RYCKMANS (Belgig_ue) voudrait que l'on précise la nature 
11 de _ce documento J;l y est, q~estion, en effet, ·ae"projets de :ré­

" solution ¡3ur les pétitions". Or, les décisions ont d.éja été 

"prises. 
11 M. SAYRE (Etats-Unis d 'Amérique) déclare que le docu.me~nt 
11 titue un recueil des ciécisions prises par le Conseil et que., ~= 
11 conséque11t, il n 'y a pas lieu de voter sur ohacune des décisic:., 

" qu '11 contient. Il demande que le d.ocument T/W~ 7 soit mis aux 
11 voix en bloc. 

" M. SOL..DATOV (Union des Républiques socialtrtes soviétig1lesl 

" objecte quEl, s'il a voté en faveur de ce:::-toines des décis:1.ons ¡;. l 
-, .. 

" ce document c~ntient, il s 'est abstenu sur d. 'aut::::'-os et, en.é':i.n, 
11 voté centre piusieurs pro:posítions. Il ne voit pas .corm:ient il 
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11 pourratt Yoter pour l'er.semble du docw:erit. 
11 M,; RYG'KMANS (Beléique) cléclare éfu "il votera pour: le d.ocument 
11 en ccirihra:-era~t qu'll :a:•a·git d'un rapport reflétantr exácten:ent les 
11 déoisions p:t'lees par: le· Conseil. Son vote ne signifie:r:-a pas gu '11 
11 approuve chacune des· résolutions que le dooument contient. 
11 Le l'BESIDENT eouligne que le vote en faveur de l'adoption 
11 en bloc du document ne signifiera pas que les :représentants ao-
11 ceptent toutes les décisiona qui s'y trouvent. Cela voudra di~e 

"simplement que, de l'av1s du Conseil, le document ·coristitue un 

•
11 com:pte rendu fidele des décisions ~u'il a prisas." 

Mo NORIEGA (Mexique) ( interprétation de l 'espágnol) : Je me 

souviens t:::-ee bien de la forme dans laque lle nous avions procédé, en vo-

• tant sur les décisions se rapportant aux pétitions, Les unes ont été ap­

prouvées par un certain nombre de voix; d'autres en ont obtenu moins. 

Mais la sttuation se préeente rnaintenant de la fa~on suivante. Nous 

avons sous les yeux un texte concret, Le Conseil doit l'exam:lne:::-, afi!'l de 

se rendre compte s'il est confo!'me aux décisions adoptées. Or, il est 

superflu d'avóir recours a un vote pour affirmer que ce texte,est bien 

exacto La guestion qui se pose, c'est d'examiner cbague projet de répo:nse 

afin de s 'assurer qu' 11 est bien conforme avec notre décisicn. Ce n' est ·._ 

que · la. ou il y aurait lieu de faire des modificatioi10 que nous devrions 

voter, puisq_ue tout le reste a déja été_approuvé. 

M. SOLDA'IOV (Union des Républiques socialistes soviétiques) 
! 

(interprétation du ruase) : Je dais rappeler qu'au cours de la quatrieme 

session du Conseil, nous avons voté nos décisions sur cbague pétition . 
1 

séparément, sur la base d 'un. document analogue a celui-ci. Si le Secré~ 

tariat consulte les compte rendus de ces séanoes, 11 pourra constater ~u', 
une · : 

effet, opres que j'eusse présenté demande visant a ce que l'on vote ' 
que· 

séparément sur chnque pétition, cette procédure avait été adoptée et no~s 

avons voté de cette faqon. 

Une te lle i,roc-:éd.ure, je le répete, ne p:résentera pas de difficiütér 

particulieres~ CeJ.a r.e no·.rn prenfu-a que quelques minutes. En effet, le 

Conseil ne peut pas p11 end:r.e de décision sans avoir un texte. Or, ce n!est 

que reaintenant gue nous po8sédor.s des textes, Nous devons, par consé­

quent, vote~ sur des textes, et c 1est ainsi que la question sera réglée. 

Je répete dono ma demande, visant a ce qu'il y ait un vote sépsré 

si.u- chacune des pétitions. 

Sir Alan BURNS (Royaume-Uni) ( interprétatton de l 'anglais) : 

Je ~ropose que vous mettiez cbacune &e ces propositions aux voix, afín : 
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de déterminei-- s ,i le Conse1; .~pp1•ouv1:, la. réde.ction du Secrétariat coillme !''. 

~résentant ex.actement les déciaions que nous avena prisese Ce qu •est la 

posi tion importe peu. Ce g_ui impo1:•te, . e' est ce que nous allons faire. 

Alora, lisons chaque texte et finissons-en. 

Le PRESIDEN•r : Nous allons voter sur la proposition Nº 1 se 

rapportant a ·la pétition de la page Jo 

Meosiettrs, pour h~ter les choses, je demande s'il n'ya pas d'obss: , 

vations et si le Conseil est d'accord sur le texteo Dans l'affirmative, 

cela 6~-:.iivaudra a un vote. S'i~ y a des observations2 nous pourDons ale::- : 

procéder au vote \ main levée; mais ja ne cl:"ois pas qu'il soit nécessa~: 

de vote~~ main levée pour chaque résolution. 

M., SOLDA'roV (Union des F.épubliques socialietes soviétiques) 

(interp~étation.du russe) : Si vous ruettez aux voix ce projet de résclu­

tion, je m'abstiend.rai. Je crois que, plutot que d'indiquer chaque fois 

notre attitude, il vaut mieux mettre le tout aux voix immédiatemento 

Le PRESIDEN1I.1 
: Noi~s allons adopter cette solution, qui me par=. 

etre la plus i•apide, afin d 'éviter une discussion plus prolongée. Nous 

eri .s_olllI!!es a la page 3, réponse a Mrs. Kate Salzmann. Ceux qui sont en 

faveu~ de ce texte voudront bien lever la maino Le-vote signifie que la 

rédaction présentée par le Secrétariat cor~espond a la décision prise 

antéricU!'oment sur 10 fond et que le Conseil est el 'ac-corc. sur la réd.ac­

tion. Il ne s'agit que de ·la rédaction • ._re tiens a ce que ceci soit bien 

entendu. 

Pa:::- 7 voi.x centre zéro, cette rédaction est ado:ptée~ 
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Le PRESIDENT Nous p~sso~s a la puge 4 Róponse a ln pótition de 

M. Ro.ns Schne;l.c1er. , •. • 

Il es t procédó·au v°:!ev 

Par 10 vciix contre z.óro, le. réEonse a lo. péiition de M. Schncidcr ost 

• a.a 01)tée • 
• -

Il est procóclé o.u vote sur ln ~onso a lo. ~ti ~ion ele M--1. Errnnno e· 

Evern.rdo Burg. 

Par 9 voix contre zóro. cetto réda.ction est o.coptée. 

Il est procódé ::.u vote sur lo. rÓ3_)onse a. la péti tion de M. Fcyor • 

Po.r 9 voix contro zéro, cottc ró-cmti.an est o.aoptóe. 

Il est procéC::ó e.u voto sur ln rónonse a lo. yiéti tion~M.,Siggins (P ... í 

Po.r 9 voix contre 1, cette róaa.cti on ost o.doptóo~ 

Il est pr océc~ó au voto sur lo. róponso a la péti tion do M. Jean Mouen. 

Pa.r 8 voix contra zéro, c etto ród~ction ost o.doptóe. 

Le PRESIDENT : Nouo po.ssons a lo. pótition de M. W,K.Absg"ffe (Po.ge 9). 

Sir iUo.n ·LU.dl'JS (Royo.une-Uni') (interpróto.tion de l 'o.ngla.is) : Je croif 

que'l'o:vant'- oer;µier po.ro.gra.phe clu projet de róponse n'exprine pc.s oxo.ctnent 

ce que le Conseil o.vo.i t rósolu. Ce po.ragraphe est ainsi conqu : "(Le Conseil d( 

"tute lle ) .. e DECIDE a I invi ter 1 11\utori tó chargóe de l 'adninistrC1.tion a 
"rechercher si le pótitionnnire dispose des noyens fino.nclers suffisants 
11 })our enga3er une action dovant los tribuno.ux loco..ux ot, si co n'eot pas 

"le ca.s, ae lui accoraor éventuellenent l' o.ss istc.nce ju.dicio.j_ro;" 

J e propoee d ' o.nendor ce po.ra.gra:phe de l o. fnq on suivante : 

"DECIDE de 1,ro:;:ioser a l'f1utoritó cha.rgóe ele 1 10.dninist:ca.tion cJ 'inf'orner le 
. . 

"póti tionmiro aes t'loyens a sn d isposi tion s 111 c1écide de s ' cd r on2or aux 

"tribunc.ux loca.ux." 

Je crois que ceci consti tue une expr ession -plus correcto de lo. cléci_sion 

du Conseil. Vous vous 2ouviendroz que jo n'óta.is chnrgó a1 1nviter 1 1Autorité 

chnrgóo do 1 1adninistrntion u accorc1er l'nssistance judiciniro ót j e ne suis 

o.cquitté de cette nission. Qu oi qu'il en soit, je crois ~ue ln fornule que je 

proJ:)OSe corres:)ond davo.ntn.go a l a. dócision clu Consei l 0 

o.doptée. 

Le ffiESIDENT: S'il n'y a p~s d'objections, cetto nodifico..tion es t 

Il est procócló nu vote sur l e. :rÓ)onso a lo. ¡jóti tion de M. · ,·.11egbe , 

Pa.r 8 voix centre zéro, cetto róclo..ction es t adoptóe. 
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Il cst rr~_o.u vote eur lo. róponse a la pétition des o.utorités 
.. _ ---..:---· -~~-=---.:..-...----

indigenos de Kro.chi (Toso sous o..aministrntion b~itnr.nique). 

Po.r 11 voix contre zórot cci:!D ródo.ction est ndoptóe. 

Il ost procéaó o.u ··vote s~r • le. :·répo.nse a ln ¡)Óti tion do U Asc(,~17',.ée 

des fernicrs du Togo (Togo eoue adninistro.tion brit.ann;auc)~ 

Pc.r 11 voix contre zéro, cctte rédo.ct:l.on est o.doptóe 0 

Le 

instituteurs 

PRESl"DENT: Nous po.ssons a lo. róponse a lo. pótition ao l'Union ce 1 

libros (Togo sous o.dr:nistration brito.nnique)c 

Mº SAYRE (Eto.ts-Unis d'Anérique) (intorpréto.tion ce l'o.nglnis) : 

J'óprouve tóujours une gro.nae synpo.thie pour ces pótitionno.iros, et Jo ne 

aemnde si nous ne pourrions pns ajoutor,o. lo. fin du dernier :pc.'l.ro.gro:phe, les 

nots : "º •• et ao tro.nsnettre o..ux pótitionno.ires un oxenplo.iro du docunont T/36: 

o. titro a 'informtion." 

Corrno vous vous en souvenez, les ro.isons pour lesquellos lo. pótition n'o. 

-po.s ótó jucée recovo.ble sont exposóes tres longuen:mt c1o.ns ce clocunent, et il 

ne senble qu'il ne sero.it que justo d 1en fo.ire po.rt o.ux pótitionnniros. 

Le PRESIDFNT : Coci scro.i-t c1 'aillours conf0rne- a lo. 1,ro.tiquo que 

nous o.vons gónóro.lonont ndoptéo on mt:!.ero clo póti tions. • . Il ost d 'use.ge q_ue 

le Conseil trunsnette e.u pótitionno.iro tout ce q_ui concorne l'exo.ncn ce 

l'especo pc.r lo Conseil. 

Mo NORIEGA (Moxig_uo ) (irlDrpróto.tion ao l'espo.gnol) Lo Ccmseil se 

souvient so.ns douto, do.ns son ensenblo, do la f orre qu 1avait priso cctte 

discussion. Certo.ins des nenbros aq6onseil avo.ient ónis l'nvis qu 1il serait 

cHf'f'icile pour lo Consoil de róponcre a 'uno I:JC.niero fo.v')rc,ble o.ux póti tion­

n..~ires, óto.nt donnó qu'une aócision nvc.it ótó priso pcr un corto.in argo.ne 

o.dninistro.tif du Torritoiro qui ~v~it ótó cho.rgó de l'o.ffo.ire. 

Il o.vo.it ótó ógo.lonent proposó q_uo lo C~nseil cho.rge~t lo. Mission de 

visite do rocueillir dos inforI:JC.tions su~ cotto o.ffo.ire ot d 1ontoncre óvcn­

tuellenent les pótitionno.ires. 

Il no sonblo, en tout co.s, q_u 'en incliqunnt, a 1 1 nvo..nt-é'ornior pc.ro.gro.pho 

oc le. róponso nux pótitionno.ires, "qu'il no pout rec arn::JD.nder a l'.1\.utoritó 

c.ho.rgóo de l'c.dninistro.tion de reconsidóror son o.ttitudo a cet ógc.rd", lo 

Conseil risque do cróer un prócócont do.ngeroux.on rio.tiero do pótitions 9 

surtout do pétitions de cette no.ture. 

On conprona tres bien que lo Conseil so déclare inconpótent en ce qui 

concerno l'unifico.tion du Rucnda-Urundi et du Tnnganyiko., na.is je no ponse pc2 

q_uc nous puiosions suppriner toute posibilitó de rocours c0ntre l'c.dninistro.­

tion du To~ritoire once qui concornc uno q_uostion de so.lo.ire pour le soul 

n0tif qu 1un orgo.no o.dninistro.tif en o. dója dócidó . 
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Je so.is tres bien ce que M. Ryclanns vo. dire : il vo. n'objcctor que 

nous ne pouvone t:;borcor le fond /r1u·111•obPne., ::t éeponda.nt; . 

si nous pouvi•;m~ tonbor a 1o.ccora, nous pourrfons poilt-btro nodifior cot o.ve.ni 

dornier po.ro.g1,~oiphe, cnr nous ne riouvons óvi t er q_ue los péti tionn."..iros ne 

.. sounottent a nouvea.u cctte q_uestion a lo. Mission de visito., 

•. , "" . Mo RYCKM--'\NS (Bolgiq_uo) : Lo Consoil s 1est prononcó en eles tornos 

~récis, t erves q_ui ont étó exnctonent reproduits po.r le Socrótc.rio.t. 
. · , 

Le. · décision o. ótó ririse sur un taxte q_1¿i o. étó lu po.r noi-rn:no et sur 

loq_uol l e Ccmseil s I est prorioncé 0 Le Secróto..riat o. strictenent ropris les 

expressions figuro.nt do.ns ce texte. 

G~, lo. question q_ui se pose ici, c 1est de so.voir si le Secrótario.t o. 

tro.duit exa.ctenent les décisions prises po.r le Conseil. L-:i. nóthode que vous 

e.vez cru c1·~voir Üoopter, Monsieur le Próside.nt, o., in:fligó jusq_u ':i,ci f'~U 

Secróto.ria.t d i.x-se:1t hunilia.ti~ns po.rfo.i tonent _gro.tuites. Dix-sel)t voix, 

en effet, ont r efusó do róc6nno.ítre q_uo lo Secrótario.t o.vait tro.ouit oxo.cte­

:t:ient ln dó~isj_on du Conseilc 

Dnns certains cns, huit nerfures au c~nseil ont estinó q_ue lo Secróto.rint 

a.vo.i t bien tro.dui t los décisions prises, to.ncUs q_ue trois nenbres penso.ient 

diffórer:roent. 
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C.'ect infligor uu Secréta.rio.t une humiliation imméritéo.Toue cos 

textce, coux qui ont été_, v.oté s . par 11 voix et coux qui l' ont été. p:i.r 8 vo:Lx, 

, sont (igo.lomont conecicncieueemo:r:it étc1,blis ot_ conformes- aux décisions du 

Conseil; _ce qui prouve qu'ins-t;inctivement les mcmbree du Consoil sont 

amcnée ici a voter sur le fond et non pas sur le travo.il réalisé P-'-r le 
SecrétariatQ 

LE PRESIDEHT~ Le représentant du • Mexique nou_s a propasé une 

modification sur le fond mome de la pétition. Evideill'll.8nt, cette modification 

ne sorait plus recevc.ble puisqu'une décis'ion a été prise. Sur ce point, jo 

dois donner raison au représentant de la Belgiqucº 

Mais Je ponse que l'adjonction proposée par le re.présentant do1:: 

Eto,ts-Unis donne, de.ns une tres la.rgo mesuro., satisfac'.;ion e.u. souci oxprimé 

:po.r lo rcpréscmta.nt du Mexiquo. Je crois que · les pé-ci tior..nD.iros recevront 

uno nmple dooumontation et comprendront mioux los raisons pour losquolles 

lo Conscil do tutollo a estimé no J.)O.s pouvoir reconmuniGr a no~voo.u a 
l 'Autorité adnünistra.nte UJ.""l nouvol examen de la qucstiono 

Eviclemnent., je sais que col[', no donno pn.s ontieron1Gnt sutisfaction 

au dé sir cxprimé par le ropré sontrsnt du Moxig_uc, mnis., :pour l' instant, lo. 

sculo quoetion qui se :pose pour nous est do s~voir si le texte proposé 

corDospond ame décisions antérieurement prisesº 
Je penseque le Conseil sera d 1cccord pour acceptor l'adjonction 

proposée par le représentant des Etats-Unis. S 1 11 n'y a pas d'observations, 

la .propodtion de M0 Sayre sera incorporéo da.ns la réponseº 

L~ndom0~ropo~é_ .. E~! ~enrésc!:tc.n~s Etat~i.§_ cst ad~:0º 

M. HOR!EGA (Mexique)(interprétation de l'csp-:i,gnol): Il n'est paz 

queetion, ici, d'humilior qui que ce soito Lo Sccrétariet no se sentira. :po.s 

hUJ:1.ilié, a I!l.On avis, si l 'on a.pporto des modifications a son style. Nous 

n'avons aucunc intontion d'insultcr le Secrétariat, évidcmmont. 
Q\\O veut dire, en anglo.is, lo mot "unablo"? Cela vout dire 

que le Conseil ost inca:pable do rccommandor a lo. Puisso.ncc administra::-1to 
de mod1fier sa poli tiquo º Celo. a le mSme sene que l' oel)é.~gnol "incapaz". 

Cola n'est pas ce que nous avons approuvé. 

Sir A1an BURI'IS (Royav.mo-Uni)(intorprétation do l'anglo.is)¡Le mot 

"unable 11 peut conduire a dos :nnlontondus. On pout l'interprétor comrn.e 
disant que la quostion est en dehors dG la. compétoncc du Consei~. Mais la 

n' ost :pas lo rnns. Suivant le point de vuo di rcpréscntant du Mcxiq-:ie, il. 

faudro.i t dire ~ "ie not pro:¡;arod to rccol!l!l'..nndr :" au licu do "umblo 11 
0 

LE PRE.SIDENT~ Bn fra.ngais, Je crois que lo texto serait:ªDécido 

qu'il n'cst pasen mesureº.,." La bonne tro.duction anglaiso d.cvrait b'tre 

trouvée. 

M, RYCKMAHS (Bolg1que)g Je crois que l'oxpression que j'ai omploy§ 

ost: ostitno no pas pouvoir ir.vi ter le Gcuverncment brit,annig_ue e. modi:fior 



EZ/ 8 37 T/PV~l92 

ea politiquo. Je laisse aux experts la tra~uction de ces mots en engla: 

LE F.RESID:8UT ~ Lo Cone(,11 voudr~ .. it-11 trouvor la formulo anglaiso 

corrcspond.D.nt oxo,ctcmcmt a cctte for .. :mle : Estime no pouvoir ? 

Sir Alo.n BUR1-;;s (Royo.ume-Uni) ( intorpréto.tion de l 'c..nglais) ~ Je no 

!)O.G que lle scra.i t la trocluction, llk'1.is jo suis sV:r g_u' on o.nglo.ie il 

faudrait diro '%t prcpared", n'cst po.s disposé auo. 

Mo NORIEGt"I (Mcxiquo ){ int.orpréta.tion de l' cspagnolh Il mo somblo 

que la suggcstion do Sir·AlanBU!·nc O":.t correctoovoue vqyoz quo l~<:m.pov.t 

fairo des corrections sane humilier porsonno.Do plus, lo texto ost bon pc.rcc 

qu'il dgnific que le Conseil pourre.it, plus tard, so sentir disposé a 
rcconsidércr la qucstion o.pres la visito do la missiono 

LE PRESIDENT _: Je pcnso que le ConGcil pout adoptor cctto 

nouvollo formulo., 

M. SOLDATOV (Union dos Républiquoe socio.listos soviétiqucs) 

(intcrpréto.tion du rusi:rn) ~ Pourro.it-il c'tro donné lccturc do la nouvcllc 

forr.u:o anglo.isa? 

LE PRESIDENT: "decides tho.t i t is not propo.rod to rccommcnd •• ~ 11 

Puicqu'il n'y a pas d'objection~ • cotto modification ost c.doptéeo 

MoSOLDATOV (Union dos Républiquos socialistas soviétiquos) 

{intorpréto.tion du russo)~ Jo dcmc..ndo que cola soit mis c.ux voixo Je parlo 

do l'cnscmble de lo. décision et non l)C.S sculemont de l'nmondcmento 

LE PRESIDENT ~ Je ri.ets awc voix l 'onso:mblo de lo. réporn,e c.vcc 

les dcm: modifico.tiene a.p:portécs, ccllc de l 'o.vo.nt-dernier po..ro.gro.phc: 

Decides t:10.t it ii.: not prcparcd 0 .. ., ,et l 'adjonction du rc:r:,i• · :.;-..,1t::.i,"!t d.oc 

Etts-Unis qui o. déja été o.dmiso. 

Par 8 voix contrc ..lz_cotto réd.D.cti!:?_.n oct c.doptéc. 

IE PRESIDENT: Nous passons a lo. pétition do M0 Auguctino de Souza, 

conccrnc.nt le Togo sous o.dministrntion fro.nqo.isc 0 

Po.!:.Jd ~ contra zéro, la réd.D.ction de le. réponso cst o.do1?_~éc. 

LE PRES]])ENT; Nous l)<.".csons a le. péti tion de Mrc., Jane 'J: " Wo.llaco, 

relativo a lo. Nouvcllc-Guinée 0 

Mo SAYRE (Eto.ts-Unis d'Aruóriquc)(intorprétc.tion do l'c.nglo.is): 

Je me dcm::i.ndo si l'c.nglo.is ne scrait po.s mnélioré si l'on supprimc.it, a 
l'o.vo.nt-dcrnicr pa.ra.gro.phe, lo mot 11po.rticular11

0 In lettrc diro.it o.lors: 

"Decides t.ho.t no o.ction by thc Council ••• " C'ost une simple qucstion d'nnglt:: 

LE PRESIDENT~ Le Conscil cst-il d'o.ccord pou.r suppril!ler ce mot? 

Il en cct o.insi décidé 0 
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LE PRESIDENT~ Jo mets lll'.lintom.nt uv..x voix 1 'ensemble do la. lottro 

lo. modifico.tion apportéoº . . 

I'~,!-''?, vúi:if con.tr~,5r1i__lo. r .édp .. ~n-~l~ rép_~ est ndopté~ 

LE PRESIDEN·.r ; Nous po.ssons mo..intcnc,nt a la. pétition do Me 

Anjo.r:ti, r0ia.tivc á.u To.nga.nyilm.., 

ccttc, • 
Po.r 9 voix contro uno 2 red.o.c:tion oet c.doptée v 

LE PBESIDE:NT : Nous :pc.seons a la pétition des 22 Shinya.:pga. To'.:-ru:~ 

Afr·ico.imi º 

M., Ifü}LES (Philippincs)(interpréta.tion de l 'n.nglo.is): Pcut­

Étrc n'cet-cc qu'unc errcur typogrci.phiquc, miz, a la. cinquiemo lignc QU 

dcrnicr pa.ro.gra..phc, on lit;"unc copie du ro.:pport ·du Tang::!.nyiko." º Il . 

fo..ut diro "uno copie du .ra.pport de lo. mission sur le Tnnga.nyilro". 

Il y o. a.uGsi quelqucs potits détc.ils ' t;yi,ogra.phiqucs nv..x pa.gcs 17, 19J 

20, 21, 22 et 230 
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LE PRESIDENT Le Secrétariat en prond not e et la r ectifico.tion 

s ora fn.it e . 

Nous o.llons passer a.u vot o sur .. l e. r édo.ction de cett e réponso ~ 

Il ost -pr océdé a tm . vote o. r.D-in l 6vée . 

Po.r 10 vpix c ontrc z ;r o, cetto rédo.ction ost o.dopt éc . 

Il cst pr ocódé o. un vot e a m..'l.in l evóe sur lo. r édncti c:n 

do l a r 6-ponse c. o.dr 0sser o. lo. pét i ti on de l 'UD.ion Be.he.yo. du Tnnr,a.nyikc. 

(rngo 17). 

Po.r 5 voix c ::mtrc . zcro, cetl:cr óclc.ct i on oot o.do~téc . -------------'-· ---
Nous r,o.snon s r:mintGno.nt o.u vote sur la. r óc1o.ction d.c l o. rÓ}?hnsc 

qui sor o. o.clr ocsóo a l o. r)óti Uon él.u Consoil des Ch8.[füC.S . 

Sir ./1.lo.n BURNS (Rcyaur:i.e -Uni) (intorpr óto.ti on de l ' o.nc l c.is ) 

J o erais que l e libclló d.o cctte róponse n 1 es t lJC.S tcut c. f n.it c o:nfor no 

a l o. dóci □ ion du Conseil, 

J o no ponsc pns QUC l e po.ro.gro.phe suivnnt : 

DECIDE d 1 infor ner l es -;?Óti ti onm::.iroc qu. 1 il cxo.minor o. 
11 l o. qucstion de l o. "'·énú:ie dos terros do.ns l o. régi cn fluvi o.l o , etc •. 

r eflote exnctonont lo. clód si on 1Jri_so i~c.r lo C0nsoiL 

J o ~r oposo done que ce p~r o.gro.pho s 0it o.inci nodifiú 
(trn.nscri~ ~e l'inter pr óta.ti on J 

11 DECIDE d 1 ajuurter Pexa.r:10n de e, -';+-e ,.,"lrtio de la :;:ióti ti on 
11 qui p orte sur l a questi on eles terreo j usq_u ' a. l e, r óce~lti on 

t1 de r encoi1?,net1ent s ultóri eurs q_ui scront cnvbyós :;:inr la Puinse.nco 

t1 c.dninistr c.nte sur les ·réo.cti ans des " étitionna.ires relnti vement 

t1 o.ux Autorités chnrcécs ·do l' ndminist r d ti on de~uis l'envr,i do l a 'I)étit 

Tcllo eot, j e c:.·oiB, la. ródaction sur l a.quollo n ouu nous úti cn s 

ni s c:t tucc or d . 

1E PRESIDENT. : Le Con seil ncc o1)te -t-il l o. moc.i ficntion 

do t exto que vient do -pr opose:r lo r e-pr ósonta.nt du Royo.ur:io-Uni? 
' 

st11 n 1y o. pa.s d'objection, cotte nodi ficnti on sera. o.dopt óo . 

Il n ' y o. pa.s d 1 objocti on, cetto riodifi ca.ti on _ est o.doptéo . 

Il ost r:, r ccóétó o. un veto a r.JIJ.in l evé o sur 1 ' onsonb l e el.e l a. ------------------
r ócla.cti on do l o. r óronso , nin si 1u ' cllo vier.t d 'otro oodifióe , c;_ui 

sera. ndressóe Q._ l tL']:)Qt'it i on clu Consoil eles Cho.sgc.s . 

Pa.r 9 voix contra zer~, cetto r éda.cti on est o.do,tóe . 
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Il OE1 t I1r 0cód.ó o. un vot e rt r:i.n.in levée sur l ('.. r 6clc.cti on de ·l a rél)onr:c 

u o.c"'..roos or o. l o. pótition a.e P Assock .tion Afric a.ino du Tan go.nyika. (po.ce 19). 

Pc.r 9 voi x c ontr0 zer o , c etto rócl0..cti on es t c.c1o}:: t óo . 

Il o:Jt -;_) r oe óc1ó a. un vote a. Ck'l.in levó o s ur lo. r üclc.cti on a.o h~ róponco 

o. .:i.c1-r ecser a. le. póti ti on d.e M. Va n S::i.cc:shem (p.'.l.c;o 20). 

Po.r G v c ix c ontre zoro , c ott e r0chction ost oclort éc . 

Il cst t r oc tCJ.6 o. un vote c. n ..-:,in l evve sur l e. rúdo.cti on lle l o. r óponoo 

fl. r.d.r oss or c. l o. púti tion el e M. Mo.,tthie u (pa.eo 21). 

l)c.r 9 vr: ix c ontra zor o , c otto r údnction ost c.do1,tóo . 

Il oe t 'i,r océcló u un vot e c. rn.'.l.in l evóo sur l o. r 6do.cti on do l o. róponsa 

~- n.r~.ro s s or o. la. pótition d.e M~ Fr~cis Rukoba. (par,o 22). 

Po.r G voix c ontra zcr o , cc tte r0dc.c t ion ost o.doptéo . 

Il ost p r oc óé'..ó u. un vot e c. r.nin l ovóo s ur l e.. r ádo.ction c1.0 l e. r Ój_)onso 

2. nc.r o::rnor c. l a. póti tion ele M. Clún.ont Il tilcnpa(!;a ( po..c;o 23). 

Pc.r 9 voi x c 0ntro zor o, cc t te r écbcti r.:m ost o.cl<Jpt úo . 

Nous on n.von fJ o. insi t orr.ünó o..voc los póti ti on s . 

Nou c e.llan o r.'.lintono.nt po.sscr 8- un nutro point de notro or cl r o cl u j our. 

QUESTION DE Li\. RECONSIDERA1'ION DU RAPPORT DU COI-1.ITE DE P.EDf~CTION CONCEm1füIT 

LE TOGO SOUS ADMINIST.FJ.TION FR/i.NCI .. ISE (T/278 , T/278/J~aa..l, T/278/Corr.l). 

LE PRESIDENT : - J ' c .. i J)r úvenu hi or l es nonbr os du Consci l 

quo l o r o.1Jp ort sur l o Toco Gous nc.l r::i.ini s trnti on frnn qa. ioo for~i t 1 r obje t 

d 'un n ,mvol oxo.nen. 

Vouo vouo souviom1r oz q_uo co r o.pp0rt ót ui t doneurú on ouopono 

i l a. suite d.'un vote pnr 6 voix c ontre 6, 

Il y curo.. i t liou cependo..nt do r ésoudr o lo ~~r oble no qui s 'ost pood 

co.r il sor ni t dÓ1)l orc,ble c_¡_uo l o Con s oil do tutollo oci t inc o..po.blo c:.o · 

pr ósontor c. 1 11\.socnbléo un r a:pport s ur 1 10..dnini strn.ti on du Toco fro.nQa.is, 

c onforr.iónont o.ux c.ispositi on s do 1:::. Chnrte . 

Jo ponGo <;_u 'il os t a.b s olur.1cnt i n r:U spon oa.b l o (j_U 'a.vnnt clo clor o n otro 

s ossion, l o Cc,n soil c.b outi os o o. uno s olu:': ~. en. 

Pour f o.c i lite r cotto s olution, l a c.1ólóe3c.t i ::,n :frn.nqo. i s o o. rochor chó 

un noy\3n d.0 c oncilio..ti on on c odific.nt l es o.d. j oncti on s o. l o. 1_;0..rtic III clu 

r npport, qui o.vait di jo. f o.it l' ob j ot cl 'un voto e ffirr.in.tif clu Col'}.s cil. 

J o ve.i s c.lon."1.c r l a. pa.r ol o o.u r epr ósento.nt e.le l e. Frnnco ciui vous oxpc,so r 2. 

' los r a. i sono q_ui l 1c.r.1enont o. ? r e>pos c r cette nouvollc r óc:i.nétion. 
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Je sic,,no.lo o.u Consei l ~u'il conviendrnit de r eprendre l'cnsenblo des 

v0tes intcrvonus prúcédenment puisqu ' ~ l'houre nctuelle, il n' y n plus 

d..e ro.pport. 

Nous n.urions pc.r consó(luent u roprendre l o r cq1port our lo Toco, 

~ voter r npidonent , pour l n f 0rne d'n.ilieurs, sur l es r,nrtics I et II 

et cxo.ninor, on ce qui concernc le. po.rtie III, l oo ndjonctions proposóos. 

Po.r conséquent, nous o.urons c. ro1)r cndre le r c.·l)l)Ort ~ui n ótá 

? rópo.r ó pa.r lo Socrótnri o.t ot nous pr oc0dcrons conne d'hnbitudo a tm 

voto sur cho.cun l'.es trois ch~pi tres et ensui to sur 1 'onsori.bl o clu ro.pport. 

J o c.l onno lo. -pn.rol o o.u r oprósonto.nt e.o lo. Frnnco . 

M. L'.\.URENTIE (Franco ) : Il y o. q_uolc_;_uo ton1Js pluoieu:rs r10nb r os 

du Consoil ele tutolle n 1 0nt der.m.ndó Quelle scrc.i t l ' nttitude de lo. Frnnco 

si le. q_uosti on clu r npport our lo ToGO so'us o.clninistro.tion franqniso 

vcnnit a etre róexn.ninóe pnr lo Conseil. 

J o l eur o.i fni t le. r épom:e sui vnnte. Lorsque le. nouvelle est 

po.rvonuo o.u T OGO gu'il n'y nv[tit pes ele r o.:pport du Consei l ele tutelle 

surco Torrit oir e , ello o. no.turollenont ce.usó quelquc ótonnonent. 

On G 10st tlornncló cor:JDent il nvo.i t pu so fnire et pcr quel a.rtifice 

de pr ocóduro lo C0 nsoil de tutello nt a.vnit pu óto.blir de r o.pport sur 

l o Togo o. l ::lrs qu'il en o. ótó ótc..bli i,our tous l es nutres Torritoiroo s ous 

tutellG o.ucoi bien l ors de l n sessi on pr ócódento ~u'o.u cours de l a. 

pró □ente scosi on. 

·: :•·::t.cfois, J ' ótonnenent co..uoó -po.r l a. nouvelle c;_u t il ne oera.i t 

j_)C'..S ónis ele ro:¡_:rp ort po.r l o Conseil d..o tute lle sur l e Toc;o n ' n -pns durú 

et j o crois c:;_u ' o.ctucllenent ·· lo. populntion ele ce Terri toire ne s 'o.ttond 

pns 1x:-,rti~11lierenont a ce que l e Consoi l r cvi enne sur l a. dócisi cn nócc:.ti vo 

qu'il o.va.it priso l oro do so. clerniero scssion. 

Ceci indic;_uor o. o.u C~nsoi l ele tutelle, coo.~o j e l'o.vo.is indic;_uú 

u coux dos nonbros qui n'nvc..i ent interrocós ~ ce sujct, que la Franco 

n' est pn.s n.ujourc.l' hui particulior oncnt clóoi r ouso do voir . ce rc.pport 

votó po.r l o Conocil. Ello n'y o.ttncho pa.s une in?orto.nce pnrticuli0ro 
, . 

pui squ ' a.pr os t out, il n'y a. pns eu uno v9ritnblo ónotion do.ns l e Torritoiro 

a lo. suite do lo. dócision prisc pnr l e Conseil au nois _de náro dernier. 

En r evanche , ces r.i.emes mombres du Ccnseil de tutelle qui s'óto..ient 

aclréssús c. 

1 . • " ui-mcme , 

moi, r.i.' ont fait r ess or t ir que ~nns l' i ntóret du C0nsei l 

il sero.it ínchcux ~ú 'un vide fi cure do.ns lo .r o.pport o.dress{ 

o. l'AsseoblCe t38nór nle u la plnco qui a.uro.it du otro conso.cráo o.u Toco 

s ous o.dministro.tion fro.nqnise. 

\ 
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Cet c,rgi.unont, je dois lo dire, m1a. fortemont iml)r0ssionnG. 

f 

' 

Il est óvident g_u' il ost dif'ficile a.u Conseil clo présentor son rnpport 

devcnt lo. prochc.ino session de 1 1Assembl0e se.ns qu'il puisse y a.voir 

uno cxplicc.tion r0ellement sc.tisfc.iscrü,o du fcit q h lt un vote positif 

no soit intorvonu sur le rc.pport concerncnt le Togo frenqc.is. 

De.ns ces conditions et 6tcnt donnC que c'est, en g_uelque serte, 

l 'honnour clu Consoil qui est en jeu, je mo suis dúclc.r6 tout pret 

~ fc.ciliter les choses. 

Le Conseil s0 rc.ppellera que co qui c.v~it créú quolq_ues difficultés 

e.u momcnt du vote consistc.it dons los c.djonctions que lu d0l6gc.tion 

frc,nqc.iso ·o.vc.i t domndl que 1 1 on insórct de.ns le rapport a la suite 

dos obsorvc.tions fnites pc.r certc.ins membres, du Conseil ot, notc.nnnent, 

pc.r lo r01)rlsent2.nt de l 1Unlon soV'iútique. 
~. Lo ton de ces observc.tions pouvni t, pc.rfois, pcrc.rcre 1:n peu vif 

et, a cet égc.rd, j I éto.is tout pret a lo rononer a dos prc:pc~tio:1E 

plus douces • D'c.utro pc.rt, colTI!Tle on l'c.vo.it indiqué, los rd'lr0ncos 
t '.1..' t' u ':f' 11 d. . - . . n c.vc.iLnt pc,s e vú };)Or tes re ()roncos c.ux 1seuss1ons qui c.vcuont eu 

liou dcns le Conse il ou "ró:fórencos II e. tous documonts :présentús pcr 

le dC:lC.:gc.tion frcnqc.ise dc.vant le Conseil. 

Je dois dire, &. 12. véri tú> que ces rc.;f6rencos c.vc.iont Ctó donnóos 
ot le reprósentc.n ~, de ln Fro.nco e, cu l 'occns ion do 1' indiquer lors d0 

le. dornicrtJ séc.nce du Conseil, e.u cours do ln dernioru sossion. Jo 

me 1~0:porto c. u docum<:mt T /PV. r64. du 25 mcrs 1949 et j 'y vo:is q u~ le .,-

roprúsontcnt (le lo. F'rc.ncli c. di t : 

11
~..['.. dllégo.tion o. remis nu Secrútc.rj.c.t uno listo do no:::na pour 

che.cuno des c.djonctions proposúes, une réfúrenco prócisc, soi~ o.u 

proc0s-verbo.v.x de nos discusLions, soit a· tul ou tel pa.ssc.ge du 

rnpport de l 1Auto.rité c.dministrc..tnte concerncnt los observc.tions 

forn:iuléos pc.r Monsiour 10 re:pr6sontc.nt de l 'Uriion soviútiqtu:. • 

"Jo ponso quo cette :liste e, bien 0té communiquC.:o a tous les 

mcmbros du Conseil. 11 

En rúo.litó, le tomps, je crois, r- IDEmqu6 pour quo cette lis:to fG't 

offoct i vem0nt co:mnn.iniqu00 ou, plus e~mctement, les róférences n'ont pc.s 

ótú :portC:os sur lo documont lui.~memc, .• qui étc.i t lo document T/289 au 22 

mcrs 1949. Et e' ost c.insi qu' il c. l)U nc.!tro et subsistor des do~tos 
de.ns l '0spri t d 1un c0rtc.in nombro, do mombrEis clu Conseil sur le .fc.i t que 

les observ~tions prúsunt-.:os pc.r 10 , représentc.nt de lo. Fro.nco s'cp-
' 

puyciont, on ~ffot, sur des r0fércn.c0s pr~ciscs. 

10 document que j 'ei étc.bli- 0t qui c. üté hiür d1stribuó c.ux mcmbros 



ED/IO T/PV. I92 

du Conseil corrige, pc.r conséquont, deux défc.uts do le. próc¿dente r0-

··· -duction. D'une pert, nous cossons d 1c.ppuyo:r d 'une fc.qon un peu trop 

vigoureuse sur ce que nous considórions etre le droit atla vCritó; 

d'a.utrc pc.rt, nous c..vons port0 en f e.ce do . , pour o.insi dire, 

che.cuno dos observo.tions que nous o.vons fc.i to ,le. róféronce, soi t e.u 

rroces-vorbnl, soit uu rc..pport c.nnuol, soit á tout c.utro e.etc ou do­

cument prúsonte:: pc.r le. délógntion frungc.ise. : 

k d( lógc.t i on frc.nqc.iso ne p0ut pc.s fc.ire dc.vcntc.go; je crois 

quo ce n I est pc.s e. ello qu I il o.ppc.rtiont fü:, demLnder cu Conseil do 

roprcnclre .lo. discussion surco point,; ;;;ncore uno fois, elle n'c.tto.chu 

pes un intéret c.bsolumont pcrsonn.el nu fui t quo le ~2.pport soi t ou 

non c.doptl pnr lo Consoil. 

Co qu 1elle penso, c 1ost qu'a titre do mombro du Conoeil, ello ro­

grette que le Conseil se présento dovant l'Assemblée so.ns offrir 

un rc.pport sur le Togo fr[.~<;¡c.is. C'est do.ns cet esprit que co documunt 

c. C:té ..:tc.bli et jo penso qu'il pout s ervir dv bnso a uno discus s ion 

-¡¿-c·ncr et prisóe et quo le Conseil trouverc. le moyon c.insi de pr0s0n-c0r 

un rc.pr:iort comple t sur· "l 1c.dministrcticn du Togo fro.nc;¡c.is • 

.M. KHALIDY (Irck) (internr ótc.tion de l'cnglc.is) : De tous 
~ •I, • 

los mambre;s si0goc.nt c.ctuellemont e.u scin du Consoil, jo suis 11] seul 

a pouvoir pc.rlcr l i bromont de cutto questi on, puisquo j e n' c i pns pu 

c.ssistor e. le. dorniere sossion; Ill.'.lis je regro t t0 cepl!lndc.nt bec.ucoup 

do n' 2.voir pc.s óte; t6moin des divergonces d 1opinions ' qui se sont, de 

primo c.bord, l'.ll.CTlifostúes • .Mn noutrc..litú ést done c.:'bsolue. 

Je suis l 'un de coux qui pensent qu' il sorc.i ·i:t, déplore.ble que l& 

r c.p11ort du Conseil do tutolle a l '.Assemblée gúnC:~c.le prCsentc, cett0 

c.nmfo, cotte lo.cune dont nous pc.rlons, e' est-a.d~r~\ qu' il soit 

quJ.. con·cu·,rn··· l e Togo frnn~o.is • Cola ne se justifierc.it mu0t en co ~ -s 

pc.r ri on. 
S ont mc.nife stC:os, culc. ost vrc.i; Dos divorgencos d'opinions se 

düS 

ont 

• , 1 · , ur • les mcmbros de ce Conseil difficultós en sont r,c;su ·cvos • .1.•C.:l.S _ 

· r~• - t l crgc nour f~iro c.bstrnctions de l ours po-l'esprit su ~~so.mm.en - ~ ~ 

tits différ cnc:1.s. 
, · t · fr::-..n~1:i·_se s, cst offorc0c -d ' apportor des correstions Le. d0l l.'.-gn. ::i.on - -s- .. 

t qu , e.11•~ fourni et j e crois que lo c1ocumon_t qu I ello c.ux r cnseignbmen s ~ 

nous prCsonto c.ujourd 'hui, a b ion de s J?Oints do vues, est tout a fr,it 

Le ·trnvf'_.i·1 c~n le. dúll,_' nc.tion fr_ C.Ill'-C.iS c. tondu a 1.I:l.Óljorer sntisfo..isc.nt. - - -L~ l.) -s 

n. t c ~•rtc.ins fc.i t s, on TI."ISSC.nt sous silenco le documon t , eri r octiI rn.n · ..,. i--

cortnins déto..ils , q_u 'elle 
• ' f • J S nt :¡e cr·oi s que IDO.i"0Il-juguc.1 ·c · . rois sc.nc '"' ., 

nc.nt do petitcs modificntions, pnrci, par-la, quú•des IDb~bros du Con­
✓-
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s0il dlsireront pout-etruynpporter, nous pourrons c.ccept er ce documont 

et le fr.ire fieuror o.u rcpport. 

Jo rc.ppello que le rwul souci qui m' inspire est lo pr0st i go 

du Conseil, dont lo rc.pport dovrnit, nc.turellemont, etrc 

complot, et contenir un chc.pitre concerncnt le Togo frnnqo.is. 

Jo suis corte.in que tous los membros du Conseil pc.rto.gent ce 

dc~sir ot ces sontimon-~s. 

M. SOLDhTOV (Unipn des Rópubliqucs socic.listos soviltiquos) 

(interprvto.t ion du russo) : Le. qucstion de le. prépc.ro.t ion do l e pc.rtie 

du ro.pport d • u Conscil ~le tutollo concerno.nt le Togo sous c.dminis-

t rc.tion frcnqc.ise o. dúja uno longuo his t oiro. Jo pense que le. mnjo-

ri t0 dos mombroc du Consoil so souvionnont do nos pr0.c~dcnts dúbc.ts 

sm1 lo sujet; je ne les rc.ppellerc..i done pc.s. Il s emblorc.i t c0pondc.nt 

n0cossc.ire ele lo fc.ire, tmiquemen t en fo.vour du roprésontc.nt de l 'Irnk, 

c.:fin do l' ind.uire a ndo:pter une c,tti-::.ude plus nt1tte cc.r, bien ontendu, 

il os e possiblo de rúponétre nux e.vis qu'il c. Cmis, et se.ns di:i'ficuli:,é. 

D'~:ut.ro pc..rt, j'ostime que le roprCsonto.nt do l'Irc.k, qui c. remplc.­

cé M. Iilirüicly :ponclc.nt lo. quo.tri~mo scssion do notre Consoil, c.urc.it pu 

informor M. Khclidy sur les dúbc.ts qui priront c.lors ple.ce 0t sur l'c.t­

tit udo qu 1 il c.vc.it lui-mcme o.doptóo e.u cours do cos discussions. J 1os-

time qu' il on est d e mome pour tous los c.utros mombrcs du Conseil 

qui n'ont po.s c.ssistú, :porsonnslloment, c.ux Rll_sussions c.n-i:,ériuurc;s. 

Je nevo.is pns entro de.ns le dútc.il de le. diocus sion ·do cuti:,c 

c.f fc..:i.i'o a le. quo.t::tiemo session du Com:eil biün. • quo coux-ci soicnt 

importcnt f! ot de nc.ture e in:fluencor l'uttitudo qu'il nous fo.ndrc. 

ndoptor mc.intcru.'7..Ilt, e.lora qut; nons nous trouvons ii nouv0c..u en présenco 

db cetto qucstion. 

Los obsurvc.tions pré-sentéos 1x1.r la. dúl0gc.tion frc.nqc.isc, e.u cours 

de la. quc.tricmü s0ssion, on co qui concornG io Togo sous c.dministr2.tion 

frcnqc.isc S8 rCst1.m0nt c.insi. Lu cours de cor'Gr-:inos s0~.ncos, dos 

rem:~rq_uo-o L:vc.ient été f r_ i tes pc.r dos mcm.oros du Consoil pond.c,nt 

de lo. discussion du rc.pport du r0pr0sentcnt s\pócic.l do l e-. li'ri:4lco. 
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A la suite de ces observatione, il n'y a eu aucune 

remarque de la pe~i; d.u représentant de la France au cours de 

-la discussion de ce rapport. Plus tard, lorsque le Comité de 

rédaction eut mis au point son projet de rap:riort eur le Togo, 

en insérant -2,Js observations de ~urférents membres du Conseil 

dans la Partie II de ce rapport, le représentant de la Franca 

a ju.gé utile de présenter a l 1examen du Comité de rédaction 

des remarques qu'il n'avait pas encare exprimées au Conseil et 

qui, par conséquent, étaient nouvelles et faisaient l'objet d'un 

docurn.ent nouveau. 

L~ Comité de réda,.ction,. compasé ele tous les membres du Conseil, 

par un vote de 11 voix contre une (celle duFeprésentant de la 

France) a rejeté la proposition g_uitendait a l'insartion de ces 

remarques du représentant de la France qui n'avaient pas été 

présentées au Conseil et que, pour cette raison, il n'était pas 

normal ai1nsérer dans le rapport. 

Comme on le sñlt, ces remarques avaient trait a deux Territoires 

mais pour l'instant je laisserai de coté ce qui concernait le Cameroun. 

Plus tard encare, le représentant de la France présenta ses 

remarques au Conseil. Ces remarques, qui n'avaient pas été exprimées 

au .cours de la discussion du rapport de base, étaient en somme 

-1~r:l i:;éFs ·contra les obser·mtions présentées par le représentant de .\'\\ 

1 1Unio~soviétique au coure de la discussion au Conseil du rapport 

de ltAutorité chargée de l'administration. 

La délégation soviétique estime que si le Conseil décide . 1insérer 

les observations fre.ngaises qui n'ava:tent pae été présentées au Conseil 

en premiere instance, elle demandera que ses nouvelles remarques 

en répor;ise aux observations franqaises soient égalem6nt insérées 

et ceci pour la raison suivante: si les remarques franqaises avaient 

été présentées au cours de la premiare discussion, il eut été possible 

a la délégation soViétique de répondre par de nouvelles remarques et 

de nouvelies précisions et tout eut été parfait. Mais étant donné 

que les remarques fran~aises ont été présentées par écri·t; et plus tard, 

la délégation soviétique a été privée de la possibilité d'y répondre 

immédiatement et elle estime qu r 11 faudrai t lu:i '. .accorder • le droi t \ 

de répondre plus tard et par écrit également a ces remarques écrites. , 

Telle -:-éto.it- ia: situation. . . 'En ce qui concerne le Cameroun, 

le représentan~ de l'Autorité cha..rgée de l'administration a votó 

pour l'insertion des remarques franqaises qui n'avaient paR été 

Dr~AP-ntées au cours de la premiere discussion, ~~ 

voté centre l'insert10n dP.s nouvelles remarques soviÓtiques . . 
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ter.a .cct · (:• 2.· ü.'.',.b :·s:~·: .. 1::1, la position prisa par les Puissances non chargées 

d 1 afun.inistrat: . .:,n a été ce que l 'on pouvai t attendre, au moment de 

la discussion du rapport sur le Togo. Etant donne l'injustice dont 

un memore d 1une P-üissance non ad.ministrante·a été la victime de la 

:part d ;un i"c:p.-ésentant d'une Puissance chargée d tadministration, 

les délégutions des _Puissances non cha.rgéos d' adm:lnistration ont 

voté centre l'inserti011 des propositions nouvelles présentées par 

la dé:!..égation franqaise dane l.e rapport sur le Togo. 

Quant au rapport sur le..; '.CsJ,;'.',O dane son énsemble, les représentants 

des Autoritéa chargées dt'aa.m:thistrátion vot~rent centre son adoption. 

Il est clair, par conséquent, · qu'apres le vote négatif' des représen­

tants des Puissances ad.ministrantes sur les remarques présentéea par 

la délégation soviétique )?ourle rapport sur le Cameroun, les 

représentants des Puissances non-administrantes n•ont pu voter en 

faveur des observations de la' Frunce sur le Togo, observations qui 

constituaient une injustice a l'égara d1une Puissance non-ac1ndnioirants, 

C'est pourquoi, lora du vote final, les ·représentants des Puissances 

non chargées d'acuninistration ont voté centre l'adoption du rapport 

sur le Togo, dans son ensemble. 

Tel est le résumé de la situation. Evidemment, on pou~rait 

essayer de découvrir des responsables. Le• représentant de la France 

nous dit maintenant en substance que le tt'oJ.t qü.c le Conseil de tutelle 

n•a pas approuvé le rapport sur le Togo n'a :pas provoqué d'émotion; 

cela dépend évidemment de qui on parle; si 1 1on pense aux représentants 

véritables de la population locale, ceux qui sont soucieux des décisic:-.: 

et de l'activité du Conseil de tutelle sont, j 1en su1s persuadés, fort 

préoccupés du fait que les Autorités frariqaiseá ont rendu impossible 

l'adoption par le Conseil de tutelle du rápport sur le Togo. Si, par 

· contre, vous pensez ame gens qui ne se próoccupent pas de la situation 

de leur pays, ceux-ci peuvent naturellement dire n'importe ·quoi mais 

il s 1agit alors de personnes qui ne représentent pas véritablement 

les intérels de la population et le Conseil de tutelle ne peut pas 

baser son jugement sur les réactions de ces personnee. 

Telle eet la eituation relative a la premiere partie du rappo~t 

du Conseil de tutelle. 

A l'heure actuolle, en r ~ieon· de certaines considérations dans 
. • ~ , 

lesquelles je ne vetuc pas entrer, la delegation franqaise a proposé 

un nouveau texte d t observatioris et je voudrais dire quelques mota 

10.-dessus. 

Au cours de la quatrieme session du Conseil, la délégation 

soviétique, comme vous vous en souvou9z sans doute, avait adopté u_n ,., 
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atti tude de :princi:pe tr?iEl olaire. Elle prévoyai t notamment que, 

dans la deuxieme partie dú repport, devenue maintenant la partie III, 

on ne devait pas incorporer atobservations ou de remarques. quin' 

r·: '!. , .-it :pas é-cé :préseri.tées au couro de la discussion du rapport de 

l'Autorité chargée de l'administration. Ce point de vue est simple 

et clair et je suis persuadé que la maJorité du Conseil ne peut pas 

s 'y opposerº En tous cas, nous avons jusg_u.1a. présent généralement 

oúivi cette pratique et les rapports relatifs a la Nouvelle-Guinée 

et aux Iles du Pacifique ont été récligés conf'orméra.ent a ce princip1¡, 
ciest a dire en ne iaissant dans la .troisieme partie tlu rapport que 

les observations pr6sentées par les membres du Conseil de tutelle 

au cours de la discussion du rapport de l'Autorité chargée de l'ad- '-

Dlin:lstration. 

A lfheure actuelle, la délégation franqaise nous présente de 

nouvelles observations dont elle demande l'insertion da.ns la deuxieme 

partie du rapport concernant le Togo. 

\~ 
\ 
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De.ne lec c.utrec rqiportc, lo. pe:.rt:I.e II. oi::t oointcnnnt dovonue ln pnrtic IE. 

et ci nouc pronorn:; uno décicion con:f'ormémcnt a lo. pr~cedure éte.blio, elle 

doviona.rc. (jgnlo1:1ont lo. . pn:r:tio IlI pour lo . r;pport . cur le Togo~. 
. ,. ' -

Jo doic diro qu 'eprec c.voir pric conr1a.iocnnco du texto do cec nouvelloc 

oboervc.tionc ·do ·1a. délégo.tlori frnnqnice, il nppo.ruÍt'quo ·pluoieurc d'cntro 

ello e n I ont pc.G été pró~cntéec nu c~urc de lo. diccuccion du ·rnpport. 

Il Y o un groúpe dó reIDD.rq_uec bG.céec cur lec • :inf'ormc.tionc contenuec dcnc 

le rap; ort onnucl. J' invite lec mombrcc du Conceil de tute lle a notor que, 

pcr oxcm!)le, ln rennrque 3, a le pe.ge l du documont TC/27th MGeting, n'oct 

po.c uno obcervc.tion qui c. été prócentéo, pcr le reprécento.nt do le. Frene~ e.u 

Concoil. . Ello contient le récumé d 'une coru::idóro.·t;ion empruntéo ou rcpport 

do l'Autorité chcrg6e do 1tudlninictrc.tion, InD.ic cout une forme cccez curieuco. 

Lo rep:récentcnt do la Fro.nco précente uno oboervntion qu 'il n 'cvo.i t pno fc.i te 

a.u courc de la diccuccion, et; ce -référe a.Ux po.goo 41-43 du ro..pport o.nnuel. 

Cotto rel'!J["_rquo oct done entierement nouvellc., 

Si le re préoento.nt de le Fro.nce décire incérer d.ano notro rc.pport un 

pc.ccc.go o:raprunt0 e.u rc.pport cnnuel, celc. pourro.it f'igurer de.ne ln prcmiero 

pcrtie du rcpport et ceci c.vec l'nccord du Conceilo 

En ce qui concorno le rcmnrque 6, a le pego 2 du mSme docomcnt, elle 

n 'o. pe.e non pluc été fe.ita cu courc de lo diccucoion cu oein du Conoeil. 

De l!l.c'1no quo lo. rcD1C,rg_ue 3 , elle ect rédigée cur la bo.ce du ro.pr ort o.nnuol. 

Uno foic do plus, ci le rcpréccntnnt de lo. Frnncc ectiillC que cetto obcorvc.­

tion doit figurar dnnc le ro.pport, elle pourro.it ~tro incéréo dnnc lo. premiere 

pcrtio. Pourquoi nouc dom::-,nde-t-on con insertion de.no ln pcrtio II, qui 

dcvicndrcit le. pnrtio III? Je ne voic c.ucuno rcicon pour nccepter cele. 

Encuite, pour lec mtmcc ro.icono, je ne voic pe.e ln nécecsit~ d'incérer 

le remc.rquo 7e Elle n~c pe.e été próccntóe cu Conoeil. Elle oot écho d'un 

po.ccnge du rc.pport do l'Autorité o.dminiotrcnte. Elle pourrnit, con:no lec 

romc.rquec précédentcc, ttre incérée do.ne lo. po.rtie I du rupport, puicque 

ccttc ~o.rtio oct bo.cée cur loe renoeignementc précentéc po.r l'Autorité ch2.rgé o 

de l 1c.dln.inictrc.tion. Ello no pout done figurer do.ne lo. pcrti0 II du ro.pport. 

Lo. ron:.D.rque 10, a lo. pngo 3, tombe fümc ln mé'me ce ttgorie et ne peut, 

de toute évidcnco, ~trc incérée do.ne ln po.rtio II, devenuo po.rtie III. 

Le reprócentcnt de ln Frnnce p0ut cuggérer l'incertion de cette reIJl[lrque 

dcnc ln prem:tere pc.rtie, qui expocc J.ec f'nitc our lo. bo.oe des informntionc 

préocntéec pcr l'Autorité o.dminiotro.nte. Il convi?nt de cculigner que cetto 

déclaro.tion n'n pnc étE5 fc.ito cm Concoil. lfouo no pouvono pee induire en 

erreur l'Accorablée génirele cur ce point. 

Il ect fncile d 'irncgincr ce qui ce po.scorcd t, ci un Membro de 1 11,ccem­

blée généro.lo d0cidni t d 'étudicr cttonti vement lo rc.pport cur le Togo et oi, 

-o.rrivé a cct endroit du ro.pport, il remonto.ita le courco pour trouver los 

origincc de cette óboervQtion. Il ne trouvero.it ricn. Do.ne ce co.c, il o.urcit 
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le droit de dire a 1 11.occmblée génére-le que le repport au Conoeil do tutclle 

contient dec déclc.rc.tiono qui no cont pe.·□ fondéec our dcc ,documento. Il ect 

di t, de.ne le ro.pport, que le reprcfoentant de le. Frnnce c. fo.i t uno corta ine 

rennrque qui, en réc.lité n'o. po.c été. fr.iteo Jo croin que nouc no l'louvonc 

po.c cxpooer le Conceil de tutcllo a ce trouver do.ne une tollo ci tuo.tion devc.nt 

l'Accombléc gén~ro.le. 

1n cituc.tion ect tout a fc.it pureillccn ce qui concorno ln rcm::.rque 11, 

a le pa.ge 3. Cotto roinC.rquc n' a. pee été fo.i to o.u courc dcc diccuocion:::; o.u 

Conccil et, pc.r concéquont, elle ne pcut peco S'trc j_ncéréc commo tollo do.ne 

lo ro.pport. Elle nouo expooorc~t cux mó'moo critique □ que lec rcll1'.lrqucc 

précédontec, c 1ect-a.-dj_ro lec; ro:m.:.rqueo 3, 6, 7 et 10. 

Toutcc lec ro:mcrquec que je viene d 1énumérer n'ont pe.e étó préoontóeo 

pnr le .ropréccntr-.nt do la. Frcncc e.u couro dec d:i.ocucoionc du Conceil et ne 

pcuvont, po.r concéquent, pnc Stre incóréoo de.ns ln pnrtie II, devenue pc.rtio 

III,. du rcpport cur le Togo, ci nouo tenonc a co que le rnpport fnr.:cc E!to..t 

de lc<cituc.tion exncto et ci nouc ne voulonc pe.o nouc oxpocor a nouo cnten­

dro ro9rocher que notro rc.pport ne corrocpond pc.o a ln rio.lité. 

; Jo voudro.ic ógo.lcmcnt c.ttircr l 'nttontion deo mombreo du Conccil cur 
i 

, - 1 ' ,. "' , .u:...-fennn;_uc 15, a le" poge 4. Pout-etre le roprecentnnt de le. Frc.nce pourrc.-

t ,:Ü noun diro a quol documont il o. cmprunté cetto obcervc.tion ? En co qui 

concerne le dólégo.tion coviétiqt10, jo doic dire que nouc n 'c.vonc pe.o pu trou­

ver lo, cource do cette reIJ1Drque 15. Si lo reprécentc.nt do le. Frc.nco pcut 

-nouc dire de qucl documont il e 'c.git, nouc l 'cxC"mincrom:; et e 'il a. réollemont 

fo.i t cettc obcervntion, notic n' c.uronc re.icen pour noun oppocer e. con incor-
. " 

tion dc.nc . lc. portie II, dcvonuo pc.rtie III, du ro.p1-ort i:mr le Togo. 

Po.r concéquont, j 'en nrrive a lo. conclucion incontecto.ble que leo remc.r-
q 3 .: 6 7 10 11 t 15 t "t ' , , d 1 ti III uec , f , , , e no peuven l'lC.G e re incereec e.ns n po.r e 

de notrai rc.pport. Si lo reprlccnto.nt ele ln Frc.nco nouc dén10ntrc, nur lo. be.ce 

de doc;-uroonts, que ces obcorvo.tions nvo.ient été pré:::;ontéco e.u cauro deo dio-

du Conocil, nouo ne nouc oppooeronc pe.e a leur inscrtion dcno lo 

M.~ic cele. n'c. pe.e été fc.it, et e 'eot pourquoi lo. délógc.tion oovié­

t,.,,_ique e 'oppooo a ce que toutco ccc ronr.rqucs figuront de.ne le. pc,rtic II, 

devonuo po.rtio III, du rc.pport, cc.r elle .ne déciro pa.c que lo Commil do 

tute lle ce ronde coupo.ble d I inoxGcti tudc. 



FP/13 
. . 

... 61 T/P. V .192 

Ensuite, en ce qui conccrne les o.u-eros obscrvntions do ln déléga.tion 

f'rnn~c.ise, il ost nécossnire dty npporter ~uel~uos précisions. Pnr oxcmplo, 

J)orsonnollomont, je n 1c.i po. s réussi a trouver 1 1obsorvntion nº 2 dnns l o 

documont ~ui o~t montionné ici, c 1ost-a-dire 1 1obsorvction 2 que l'on trou­

vo a lo. promiere pngo do ces nouvolles pro:posit:i.ons frcn~nfoes, et ou. l' en 

so réfero nu documont T/P.V.130 pnges 36-37. Porsonnollement, je n 1ni po.s 

pu trouver cetto observution prétondument fnite po.r lo roprésontnnt do le 

Frnncc. Los :précisions nécossniros ont peut-otre déja été fnitos. Lo ropré­

sentcnt de lo. Frcnco pourrn :peut-ctro nous indiquer ce qu 1il en este Dnns 

co cea, mon obsorvc.tion tambo, mnia, Jo lo répetc, jusqu'a nouvol ordro 

jo n'o.i po.s pu trouvor les référonces dont 11 s'ngit. 

En ce qui conccrno 1 1obsorv0tion nº 5, on se réfero o.u documont 

T/P.V.130, po.gcs 88-90; je priorni égcloment lo rcprésentnnt do lo. Fro.nco 

de bien vouloir nous :préciser do quolle obsorvntion il s'cgit co.r, do.ns 

lo texto nngl nis de co documont, uno fois de plus je n'ni pos trouvé uno 

tollo obsorvo.t"ion, de momo que jo n'ni pc.s trouvé l'observo.tion nº 2. 

Il cot poosiblo qua cortc.ins mombros du Consoil c,iont trouvé ce texto et, 

dcns co cns, je leur sornis roconnc isso.nt dos précisions _qu'ils voudront 

bien mo donnor. 

De memo, jo n'o.i po.s trouvé l'obso:rvntion nº 12, tout o.u moins de.ns 

lo document nnglnis T/P.V.130, pngcs 77-78. Je n 1c i pus trouvé 1$ texto 

• nuquol on so réferc. Evidommcnt, si cette obsc:rvntioh s'y trouvo en offct, 

on pourrn 1 1 insérer, me.is jo prie en tout cns qu 1on nous donne des préci­

sions our les obscrvntions 2, 5 et 12, dnns lo scns que je vicns -d1 indi­

_quor. 

Ensuite, jo voudrc.is o.tt.iror l 'nttontion dos mombros du Conso;.i.l sur 

un fo.it raintif a ces obsorvntions. J'ni déja pnrlé tout a l 1houro d'.o 

l'observntion nº 6, qui so trouvc a ln pnge 2. J 1ni consulté ln pngo 18 
·. -.... 

du projot de rnpport tol qu 1 il nous n été ·préscnté, et j'ui lu lo scct:1,?n' · 

rclutivo cux "Pouvoirs judicio.iros des chefs". Jo voux précisor co · a qu~,i 
·, 

je pcnsc. 

Dcns lt soction intituléo "Potivoirs judiciuiros dos chofo 11 do.ns lo 

documont T/278, pe.ge 18, on lit que lo Roprósontnnt do l'Union sov:tétdquc 

c.vnit fnit 1 1 obsorvntion suivo.nto ; je donno lcct.uro du texto nnglo.is ·: 
' "Le représontcnt do l 1Union dos Ré:publ1qucs sociolistcs soviétiquo$, 

fl obsórvé que les nutorités fren~nisos, pour la commodité do lour 
c.dministrntion, o.vo.iont fa.it o.ppel a 1 10.ido des notnblos et. dos 

chefs trcditionnols dos tribus, gui ont lo droit do réglor los 

lH.igos entro los mombres de l eur tribu. Un grnnd nombre do litigas 

ont o.ins i óté rée.J.és po..r los chefs oux-momos, comme bon lour o. 

somblé." 
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Tollo ost ln rcinDrquo 4ui o.vo.it été fcito por Eoi-~cnc, 2 u cours de 

lo. discussion du ro.pport sur le Togo. 1'1nis que nous propase l:1'.'.inton:-nt le 

ro-próscntcnt de ln Frcncc; que nous proposo-t-il d I insóror d::-.nc le l'[;l_)port 7 

Commo Jo' Pni indiqué tout a 1 1heuro, cotto obsorvc.tion n'o. pes C:té fdt. o 

a 1' époquc ot, cppo.rcrnmont, on nous proposo mnintonont, r-.prec :r:r;.iro rlflo:-:ion, 

d' :insérer coci. 0n nous dit a ln pe.ge 18, ilJ'llllédic.tcmont r.pres loe 808or­

yetions du rcprésontrmt de l 'Union soviétiquc cur les :pouvoirs Judici~. iros 

dos chefs : 

(Tre:nscrit de l'intornróktion) •. "Lo ro-r,r~"cnt.., t d 1 F _____ .t:'______ .t:' "-d c..n o c. r enco "· 

observé qu'il n'étc.it pes justifié do déckrer que le Juctice, 

tollo qu'cllo étc:l.t nppliq_uéo pnr loe Africcins, étc.it souvent 

o.rbitrc.iro, et do dirc que l'Administrc.tion frr:n~ciso cccopkit 

ces :prntiqucs. L'runéliorc.tion do l'n:iministro.tion de la. Juctico 

étc.it nu controiro une dos préoccupo.tionc constcntec de l'ndni­

nistrc.tion fro.nc;;c.ioe. (R:pport nnnuol, po.gos 44-47)," 

Jo no so.is po.s pourq_uoi on n Jugé _utilo do feiro cottc obsorvr.tfon 

!)[cr écrit, en réponso a 1 1obsorvction fo.ita pnr lo rop:résontrnt do l'Union 

sov1étique. Bien plus, connno Jo l'o.i souligné, cctto obsorvetion n'o. p--.c 

été fo.ite e.u cours de le. discussion, ot on nous présonto :mnintcno.nt, cous 

uno formo écrito, uno obsorvo.tion qui ne correspond pus a co qui nvc.it étú 

dit a l'ópoquo. Le rcprésentc.nt do l'Union sovi6tiquc n'c. rien dit do co 

qui lui ost mntntonnnt e:ttribué da.ns lo texto qui nous ost o.ujourd 'hui 

présonté pnr le roprésontcnt de le. Frr.nce. Pourquoi le fnit-on ? 0n no 

comprond p2s. 

Por conséquont, non soulcrnent it obsorvo.tion nº 6 no pcut pr'. s ctre 

inséréc, parce qu'ollo n'o. po.s été présontéo o.u cours dos discusnions, 

:Ínnis éga.lcmont ello no pout 1 1otro cc.r ello D.ttribuo cu roprósentunt de 

1 1Union soviétiq_uo des obsorvd,ions qu 1il n 1o. pns fe.itas. Jo dirc.i :cieno 

plus. J I o.i été étonné, cr.r dermis lo. quntriemo sossion du Concoil de tu­

tollo, il s'ost pc.ssé po.s mcl do temps. Lo rcprésentcnt de lo Frnnce ~ 

pu étudior ce document T/278, pego 18. Momo s I il voulc.it rédiger une 

observo.tion répondnnt o.ux roI!l[;.rquos du représonto.nt do l'Union soviótiquo, 

il lui étcit possible do s I en tonir a co que lo ropréocnknt do l 'Union 

soviétiquo o.vo.it offectivcmont dit, qui figure do.no ce docu~ont. 

le Point 6, et J'o.i ten~ .Tello ost lo. si turction en co qui concorne 

a nttiror 1 10.ttention dos membros du Consoil sur ceci. 

Il rosto l' obsorva.tion 11 <> 8, qui cst rédigéo sur lr be.ce dos obc cr-

ti 1 il º~t vrri _ pr~~ontécs -r,or le roprócontcnt dcc vn ons - nssoz ongues v~ - ~- ~ 

' , • • ' v r'o"lomcnt. Ses obsorvr:tions ln Frnnco on repenso a dos qucstions posees O ~ • 

· t 't' , , , t t ~8 pre'cis6,.,ent sous lo forne oü 0cve1en e e presente es, e• es exo.c , p, - ·-

elles so trouvont ici. Elles éto.icnt plus étonducs. Mnis ollos n'étiont 
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pns fnitos ,en réponso a uno déclo.ro.tion du roprésontnnt do l'Union sovié­

tiquo; elles GVniont été préoontéos quolquos jours cvo.nt los obsorvntions 

du Roprésontunt do 1 1Union soviétiquo, lors dos réponsos f nitos a dos 

qucctions poséos : oro.lomcnt. Mr,is 11 cst vrni quo ces obsor1c.tions nvc.iont 
été- présontécs. 

Qunnt o.u point 9, il me somblc égnlomont que lo . texto ost bnsé sur 

los obsorvntions en offct présonttos por lo rcprésontnnt do ln Frnncc. 

Ensuito, le. douxieme po.rtio do l'obs_crvo.tion 10 - jo souligno, 

dcuxiemo po.rtio do l'obscrvnt~onlO - ost égo.lcmcnt rédigéc su:t- ,le. bnso 

d'obsorvntions effoctivomont préscntéos pnr lorcprésontcnt do ln Frc.nco 

o.u Conocil. 

Los obsorvctions 13 et 14 ont été préscntéos, non pns en r éponso 

a.ux obsorvntions f c i too o.u cours do l n discussion du rnpport de l'Auto­

ritó chnrgéo do l'o.dministrc.t1on, roo.is en r éponso écrito donnéo par lo 

roprés cnt~nt spécio.1 ~ux quostions posécs par d 1cutros délégntions - ot 
non pns pnr ln délégntion soviétiquo. 
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Il est ciatr, :par conség_uent, que les observations 13 et 14 ont étr' 

faites en réponse a des ·questions posées par d'autres délégations, peutp; 

huit ou dix jours avant que le représentant de l'Union soviétique n'ait 

pu, de son coté, présenter ses remarques au Conseil. Je ne vois done pas 

tres bien pourquoi les points 13 et 14 sont maintenant présentés comme 

des réponees aux otservations du représentant soviétique. Il me semble 

que , B. également, il s 'agit d' informations concretes qui devraient tr 

ver leur place - si le représentant de la France le juge utile - dans la 

premiere partie d.u rapporto Le Conseil devrait décider s'il y a lieu de. 

les inesrer dans cette premiere :partie du rapport, ou non. Telle est la 

situation. 

Par conséquent, en ce qui concerne les observations, 11 

me semble avoir indiqué nettement la situation, sau~ peut-etre en ce qui 

concerne l'observation Nº 4, qui est une réponse a une question soulevée 

par lo. délégation des Philippines, question sur laquelle je m 'abstiendi ; 

maintenant, car j'estime que le réprésentant des Philippines est en mesu­

d'indiquer lui- meme son point de vue a ce sujet; 

Pour me résumer, la délégstion soviétique s'oppose a ce que l'on 

inse~e dans la partie II ou III du rapport cur le Togo, intitulée 

"Observatioño, conclusions et recommandations des membres individuels 

du Conseil", des extraits du rapport franqa.1s, c'est-a.-dire les obser­

vations 3, 6, 7, la premiere partie des observations 10, 11 et 15º En 

effet, ces observations n'ont pas été présentées au cours des discussion 

du Conseil et ne se trouvent pas dans les docu:nents d.u Conse111 comme 

c'est notamment le cas pour l'observation 15º 

La délégation soviétique demande qu'il soit précisé· sur quelles 

bases ont été fo:rmulées les observations 2, 5 et 12. Peut-etre ces obser 

tions se trouvent-elles dans le texte franqais des proces-verbaux; en to 

cas, je n 1ai pas pu les trouver dans le texte anglais. Je demande done d· 

précisions supplémentaires sur les points 2, 5 et 12. 

La délégation soviétique ne s'oppose pas -et c'est normal - a l'in 

sertion des observations faites par le représentant de la France au cour 

des discussions du Conseil, meme si elles ont été faites au cours des ré 

ponses données aux questions posées verbalemente Je parle des observatio; 

8, 9 et de la deuxieme partie de l'observation 10. Dans cecas, la délégr 

tjon soviétique se laisse guider par la considération que la délégati0n 

franqaise se trouve dans une situation difficile; pour faciliter les chr 

au représentant de la France, on pourrait accepter 1'1nsertion des obscl 

vations 8, 9 et la deuxieme partie de l 1observation 10. Toutefois, ce S é"j 

a notre sens, une exception. Ce ne serait pas conforme a notre attitude 

de prir.cipe, car nous estimons que, d'une fagon générale, les infor~atio 
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p:résentées par le rep1•ésentont spécial, dans ce cae particulier par le r 

J?réeentant ele la F!-ance, notaniment les informations présentées verbaler::: 

pcmvent trouver leur place dans la premiere partie du rapport, mais ne:-, 

p3.s dans les deuxieme ou troisieme partiesº Je le répete, en tenant ce:: 

de la situation difficil~ ou se trouve la délégation frangaise, la délt::: 

tion de l'Union soviétique serait d'accord pour que, a titre exceptionn~ 

ces observati~ns. soient insérées dans le ra-.riort. 

La .délégation soviétique s'oppose ?i. l 1 insertion des obscrvations 

bnsées sur les réponses o.ux questions écrites, a savoir les observatior.:..:: 

13 et 1:;, car elles ne peuvent paa etre ccnsidérées comme des réponses 

faites a ·des questions posées beaucoup plus tard. Les réponses écrites 

aux questions .:pósées par des délégations avec l'acéord du Conseil, pou:-
• • ' 

ra ient faire :partie des informations contenues • dans la premiere partie, 

mais elles ne peuvent pas etre considérées con:nne des observations devan: 
' ' 

normalemant trouver leur :pla~e dans la ·a:euxieme · partie· du rappor~, qui 

devient ma intenant la part ie IIL 

Je me su.is efforcé d'analyser ces nouvelles p:ropositions p:résenté~ 

par la délégation franqaise et j'ai voulu exposer, avec t6ute la clar·té 

voulue, l 'atti tude de ma délégation& Bien entendu, je reste tout pre·t ~-. . 
répondre a toute question qui pourrait etre posée a la délégation sovi f ­

tique, car cette délégation sé trouve dans une situation un peu particu~ 

re; en effet, les observations de la délégation franqaise sónt cangues 

comme: des réponses faites aux observations du représentant soviétique. 

Par ailleurs, ainsi que je l'ai dit tout a l'heure, je serai reconnais­

sant pcur toutes les précisions qui pourraient gtre apportées sur certa: 

nes observations de la délégation frangaise. 

M., NORIEGA (.Mexique) (interprétation de l'espagnol) : J'ai e:.: 

hier, l'occasion de déclarer que, selon l'attitude adoptée par ma délé­

gation, nov.s considé;ons que c 1est un devoir fondamental du Conseil d'i:-:. 

former l'Assemblée Générale sur l'examen des rapports sur chacun des Tsr 

ritoires sou·s tutelle~ J 1ai dit, hier également, que ma délégation con-
• · 

sidérait coreme une base excellente pour trancher ce p:-obleme, le docw::s:: 

présenté par ·1a délégation frangaise~ 

Ma délégatiori pense que, étant donné l'analyse faite par le re:pJ:"é­

sent;ant de l'Union soviétique, le Conseil a besoin de définir son opini: 

sur ce probleme. Pour la premiere ou la deuxieme fois dans l 'exis~ ;_ 

du Conseil - mais cette fois.:.01, la situation . est plus particuliere _ 

nous nous heui'.'tons a ce probletne des observations et coritre-observa-tic:r __ 

La difficulté s'explique, car le Conseil eot encere dans son enfence; L. 

est en train d'établir sa jurisprudence et c'est pourquoi nous rencor..tr:: 

cette difficulté, 
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Un probleme fondamental se pose, c'est celui soulevé par le repré~ 

sentant de l'Union soviétique, quand il dit qu'on ne saurait accepter de 

réponses basées sur le rapport de l 1Autorité chargée de l 'ad.ministration, 

car, en taus cas, ces textes devraier.t figurer dans la pre~iere partie. 

Cependant, je orois que, si 1 1on devait accepter ce critere, les membres i 

Conseil adopteraient la tactique qui consisterait ?i. considérer taut l e r a 

port camne des cantre-observations générales. Il se:ta!t,alors, fastidieux 

- et je crains fart que cela ne se produise - d 'avoil a. s 'impaser demc, . 

trois, quatre et peut-etre cinq heures de lecture, non compris les tabl?a1 

ele statistiques qu 1il y aura sana doute lieu de consultar - il est vrai • 

que je ne risque pas persannellement d'avair un tel travail, au caura de 

_la pr.achaine session. Man expérience, sur le plan juridique, me fait crail 

dre qu'il n'y a{t des déclarations écrites et d'autrea verbales. 

Je ne vais aucun défaut dans le travail fait par le Conseil, asa­

voir l'examen des rapports et la rédactian du rappcrt destiné a l'Assemblé 
. ~s . 

Générale. Je ne vais d'obstacle, non plus, a accepter comme des déclara-

tions les documenta que l'Autarité chargée de l'administration envoie par 

écrit. 
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Si nous o.do;_)tcns cette n-:i.nlero ce procódor, n8us lülons, o.insi que jo l ':.~ 
. : ' ~ . ' • . -

dója dit, l)or¡]ro bec.uc0up ele tenps. C1ost pourqu0i no. dólégo.tion ostine que 

lo roprósentnnt c1o 1 'Union sovj_Ótique élevro.it nóditcr füwo..nto.go les objoctior:: 

qu
1
.il souleve. Jo no porrno .1x1s qu'il ::·uisso y nvoir de graneles é'ifficult6s 

en co qui concorno l'c.doption du texto do róponsos fondées sur lo rnpport. 

Quc.nt a l' obsorvation . do M. Soldo.tov a.u su jet do ln ooncioim obsorvóo su!' 

ccrto.ins points, je penso qu 'on peut y rópondre que nous nous sormos ·toujor,rs 

effe>rcós ele a onner a nos ro.pports une forne }.X1.rticulierenent succincte et, 

qucmcJ je puis concenser en quatro . lignos une explico.tion a lo.quollc j'en 

a.vais a 'nbcrd canso.eró soixcmte, ce . scmt corta.inooent ces quntre J.i¡;mos que 

je soune~tro.is. 

Lo roprósonto.nt de l'Union sovi6tiquo prótcnd qu'il n'o. =pa.s ótó en nosur:: 

do rotr,:iuvor lo point 15 ninsi, je cr0is, que lo point 12. Jo suis sú'r que 

M. Lc.urcntie -;)ourro. fournir o. M. Soldo.tov cctte rófórence, ot CJ.U I il serc. f'ort 

hcureux ao lo fo.:i.ro. 

Jo crois que ce problcno nouo :ca.neme, u 2. regles fondo.nenw.lcs ot qui doi­

vent Btrc ccmsiclóróes cho.que fois qu I il s 'a.gi t de i_)rósenter un ro.p1)ort u 
1 'Il.ssonblóo cónúrnlo4 C'est, tout a 'o.borc, que nous o.vous lo dovoir co sou:cott: 

u l 'f'.ssonblée un rc.p1)ort pc.rfo.i tonent oxnct et, en second lieu, g_1w nous devom 

2.do-;)ter une procódure é1óterninóe pour ce fo.ire. fdnsi que je 1 10.i dóje. c1it, 1~ 
Conseil est encare une orgo.nisa.tion a sos dóbuts. On o. dit et rópótó, po.r 

a.illeurs, quo los Puiseo.nccs non chnrc;óes a 'o.rJninistrc.tion ne conno.issnient p '.'.: 

crnnc1 1chose rJu systeno ele tutclle ni c1cs problenos q_u'il soulevc •. M:lis nous 
pourrions diro ógo.lcnont que los Puisso.ncos cbnrgóos a 10.cln:tnistro.tj_on cov..non-

cent ógnlonont u npprondre co que reprósonto le rógino do tutcllo. :Cn cf':fot, 

si colui-ci ost voisin du systeno eles n::mc7a.ts, il on c:iffero p0urtnnt a certc.:.1 i 

ógo.rcl s. 
A 

Si .nous voulons rósoudro onscDblo los 1iroblenos, je suis sur quo nous y 

po.rviGnc:::ons. Et les obsorvo.tions fo.itas po.r lo roprósento.nt Co l'Unj_on soviC:­

tig_uo ou sujot du docunont frc.n~o.is sont suffisE'..Dnont a.ccepto.blos l)our Dernet:r 

quelg_uo O})tinisno a cot ógc.rd. 

Jo désiro vivenent pour rn pnrt, que cotte entente persisto, o.fin que 

l '2ctivitó du Consoil, on co qui concorno ln prósento.tion de ro.1i~)orts a 
l 1ússonblóc gónórale, l)Uisso continuar do.ns aes ccmditions sntisfo,iso.ntes. 

M0 IAú~ENTIE (Fra.nce) : Jo n' ni, en nucune mniero, 1 1 intonti on e: e 

plo.ü~er ncm t.oxte. Ce n I ótcü t pns cln:1s co clossoin que je l 'o.ve.is presentó e:::, 

contro.irenent a co quo dit le représonto.nt ao 1 1Union soviétique, lo. situntio~ 

c1c la dólógntion fro.nqo,ise n'ost nullonont rl:ifficiloo L.-:t s5.tuo,tion do la. 

cólógo,tion fro.nqc.iso est, O.u contrairo, oxtrononent fo.cilo : c 1 ost colle a 'un: 

dólógation qui vout nic.er le Consoil do.ns ses trnvo.ux. Si lo Consoil ne dús:.:r, 

~o.s ~tre aiaó, nous rotirorons. notro texto, puronont ot sinplenont. 
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Je ne plo.idero.i done po.s non tcxté. Je ne róponc~.rui po.s e. cho.cuno eles 

observa.tions qui ont étó fa.itas -pa.i lo reprósente.nt, de l'Union soviótique sur 

chacune des r emrques q_ue nous avons sounises. J 1 aura:i.s le noyen ele le i'o.ire, • 

je ne lé :ferai pas. Je n 'ai absolu:nent pas eu 1 1 intention a' o.pporter ici un 

texte a défendre : Je n'ai aucun t ext e a dófondre. 

Le seul point sur l equel je suis cl'accord o.vec le représentant de l'Union 

eoviótique - et je regrette cette errour, q_ui · ost ele puro foroo - est le point 

Il est exa.ct que cotte r ernrque ne correspona ~o.s a c e qui ótait porté ~u rap­

port. En róa lité, elle correspond a.ux indico.tions figurant da.ns le ra1J:i.:,ort sur 

lo Caneroun, et c' ost a lo. suite d 1une errour q_u 1uno sorte de 13lissenont entre 

les ceux ro.p~orts s 1est opóróe. Jé suis done tout disposó a supprir:or ce point, 

qui ne corres~ond po.s a lo. róo.lité. 

Quant o.u point 15, pourlequel il n'a po.s ótó donné de rófórenco , le propos 

o. étó tonu, e t nSno l 'o. ótó en réponse ñ uno obsorvntion porsonnollo au r opróso: 

ta.nt de l'Union soviótique. Je dais dire que c'éto.it o.u Coni tó do róc1nc tion • . , 

Il est possible qu'on n 1nit po.s le droit de fo.ire état de ce qui o. ótó dit o.u 

Con.ité de róclaction, nóo.nnoins lo. choso o. ótó dite. Ce n 1est ].)O.S une observo.ti:. 

nouvelle ni invontóe. 

C' es t tout ce que j 1o.vo.is a aire. 

-Lo PRESIDENT: Y o.-t-il d 1nutros obscrvntions? 

Nous pouvons rósoudro le probleno do doux mnieres ou bien, o.insi que 

jo vous l'o.i proposó on ,ronier lieu, en roprono.nt lo rnpport tol qu 1il o.vc.it 

ótó próparó po.r le Socróto.rio.t ot en ado-;;ito.nt lo. proniero ot lo. douxiene po.rtic 

dont l'o.cceptc.tion n 1o.va.it pc.s donnó liou a difficultós. !Ious "i)ronrJrions lo. 

troisiene l)O.rtic o.u point ou lc. question s 1óto.it posóo do S0.:7''.)ir si l os fü1jonc­

tions présentóos pnr lo. dólógation frnnqo.is e scro.icnt o.doptóos ot o.joutéos a lo. 

po.rtie III. Quo.nt a l'ensonblc du ro.pport, il n'cwait pu Stro adoIJtó, fo.uta co 
• •t' L t ·t 't' f ~ 6' 6 ' A 1 t mJori o. e vo o avo.i e o, en e fet, oc a , c1e nono que pour 1 o.ccopta ior:; 

dos aojonctions franqo.isos 0 

Do sort qu'cn l 1óto.t actual dos choscs, il n'y o. pas do ropport officiol, 

I:lE'.is un rnpport dont t outos los po.rtics ont ótó a.doptéos po.r lo. r.r.joritó du 

Consoil. 

Po.r consóquont, nous pouvons, ou bion rcprendro cotto po.rtic III ot votcr 

sur cho.cune des propooi t:i.ons fro.nqaises point po.r point, ou bien sour:ettri:L a 
nouveo.u o.u v8te l 'ensenble c~ u rc.pport tol qu I il se ";_:)rósento.i t en dernier lieu. 

Le Conseil se trouve en fo.ce de ces deux solutions possibles. 

M. KHALIDY (Irak) (interpróto.tion de l'o.nglo.is) : J o suis prSt a o.ccC::. 

t er toute solution que vou_s proposeriez. Coponclo.nt, il ne eenblc que lo. solutirn 

lo. 1üue :fo.cile serc.i t de dcmnder s ':!.l y o. des observo.tions sur 1 1 onsonble au 

a ócunont do la dólógation fro.nqo.iso - ce qui, jo croio, o.•qója étó fo.it -
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ot de lo• wttre aux ve 1.x. Ceci fai t, il rlourrai t ~tre procódé -o.u vote sur 

1 1ensenble eu rapport. Il ne senble que ceci sera.it la fornule ln plus sirrJl~. 

M,, RYCI\M\NS (Belgique) : Je voulais fairo la &ne pro1)osi tion : votc:­

sur l 'ac1 jon~~ion n la 1;o.rtie III de la nouvelle rócaction dos observo.tions 

fr2.nqo.ises, v•,; tor sur le. po.rtie III et,enfin, voter sur l'enscnble du ro.pport. 

Le PRESJ])ENT: Nous allons osso.ycr. 

M. SJ,YRE (Etc.ts-Unis d 1An6rig_uo) (interpróto.tion de l'o.nglc.is) : Je 

voul[_~is o:;_:rpuyor la suggcstion de M. Kho.litly, q_ui nc senblo tres ro.iscmno.ble. 

Le PREGJ])ENT: Nous allons suivro cettc voiec 

Lo. sóo.nce est lovóe a. 12 heuros 58º 




